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AV LECTEVR.; 



OlCY vn petit ouurage l 

qui cft vu excellent abrège * 

des grands & longs traitez 
de pluficurs bons Aurheurs. le 
ne vous fçaurois afTez loüerce pe- 
tit volume : Il ny a que lcxpe- , 
rience qui puifle vous feire enten- 
dre combien vous le deuez prifcr. 

Pour contribuer quelque peu à 
votre fatisfaâion, &: àThonneur 
delà mémoire de fon Àutheur; ie 
vous en diray (culemét cc.mot:que 
, c’eft le trauail dVnbelefprit , qui 
étant capable d’aprofondir les plus 
fubtiles parties de laMathemati? 

. . - a ') 
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AV LECTEVR. 
que , a eftimé que fon temps feroic 
bien employé s’il le donnoit à la 
compofition de cette piece , parce 
quil voÿoit clairement que renfer- 
mant en foit peu de pages tous les 
plus beaux enfeignemens qui font 
dans les grosVolumcs des autres, & 
les propofant d’vne méthode tres- 
facile , elle feroit tres-vtile à vnc 
infinité de Noblcffe,qui tient au- 
jourd’huy à honneur de porteries 
armes pour le feruice du Roy &; 
pour la gl.oire de la France. Et 
îuyri’eut iamais rien déplus cher, 
apres les interefts de Dieu , que 
de feruir de tout fon pouuoir fon 
Prince fon pays. Agreez le 
fruit de fon trauail, & priez Dieu 
qu'il luy en donne la récompenlc 
dans le Ciel, &c qu’il nousyachc- 
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AV LECTEVR. 
mine tous. 4 Car apres tout , le 
meilleur de tous les employs ? cft 
celuy de fefauuer. 



i 

PERMISSION DP R.P. 
Lovis ClLLOT, Prouincial • 
de U Compagnie de I e s v s 
en France .\ * 

' • . • v "fi 

I E permets aGviLLA VMï Bénard , 
de faire imprimer, 6c de vendre la Per - 
fpetfiuc Militaire , compofée par le feu P. 
Pierre Bovrdin, de notre Com- 
pagnie , 6c rcuûc par trois autres de nos 
Peres. A Paris ce 9. de Feurier 1655. 

Lqyis Cellot. 
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A LA NOBLESSE 
Françoifè. 

V OICY TPirt de fortifier toute, forte 
de Places tant Régulières qu' Irregu- 
lieres traité vniuerfillemcnt & par- 
ticulièrement s briéuement & clairement ; 
pratiquement y & feientifiquement. 

V niuerfellement > puis qu'il vous pre fente 
tout ce qui a été inuenté & pratiqué par les 
plus capables Ingénieurs en Italie * en Fran- 
ce!, en Rolande, en À le magne, & aux autres 
pays oit les armes fiortffint . 

Particulièrement , vu qu'il digéré toutes * 
ces inuentions & les aparté fi proprement > 
qu'il femble n en faire quvne a plufieurs 
faces • 

Briéuement , d’autant qu'il comprend en 
peu de pages tout ce qui efl de remarquable 
da ns' toutes les façons & méthodes dont fe 
font firuù Jean Erhard François & Ingé- 
nieur de Henry le Grand >• Lortny , Fiamelli , 
& autres Aut heurs Italiens ,• Marollois , 
Freitac , Golthman , & Dogen , qui fe font 
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fait vne grande réfutation dans la Holan - * 
de & far tout , le Cheualier de Ville Fran- 
çois , dr autres dont Us écrits font fripez, à 
bon droit . 

Clairement^ à raifonde l'ordre qui y eft cb- 
ferué , iufqu'à ce foint tfue d'établir diuers 
ordres de fort if er a l'imitation de l' Arc h i te- 
fture generale • 

Pratiquement 9 puifque ceux qui fe conten- 
teront de la pratique y trouueront leur compte 
dans les réglés * qui fini auancées en leurs 
lieux pour pratiquer facilement • 

Bref fcientifquement , vu quelle donne 
raifon de fis pratiques , & quelle démontré 
far U Trigonométrie la iufiejfe de fes pro- 
cédez,. 

C' eft 4 vous de voir fi dans ces cir confian- 
ces vous trouuerez, ce que vous prtçendez , , 
du moins faites en l'experience . 




A iiij 
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LA N AT V R E ET LA FIN DE 
l'Art de fortifier. 

L A fortification , ou l’Art de fortifier 
eft vne partie de l’Archite&ure : d’où, 
vient qu’âpres quelques autres ic 1 ay ap- 
pelée l’Archite&ure Militaire* 

La fin qu’elle prétend ceft d auantager 
parfon induftrie vne place qui luy eft con- 
fiée j en forte que peu de perfonnesy puif- 
fent réfifter & fe défendre heureufement 
contre vn grand nombre d ataquans. 

, Elle prétend arriuer à ce point , ou pour 
le repos & l’afleurance des Citoyens , qui 
s’y trouuent à couuert contre les courtes 
& les eforts de leurs ennemis > ou pour la 
conferuation facile U. auantageufe des 

Etats, vne place forte ou vne bonne Cita- 
delle faifant fur la frontière , ou à la tefte - 
d'vne Ville importante, ce qu’on ne pour- 
roit faire autrement que par vne puiflan- 
te armée auec des frais immenfes. 




* 
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MILITAIRE. 




LES MOT'ENS gV E V A RT DE 
fortifer employé pour urriucr à fa fin. 



[ Lyen a deux principaux, qui fontcom- 
mc l’eflence de Ton artifice , tous deux 
ondez fur Ja nature , qui fournit aux ani- 
maux des armes dcfenfiues ofenfiues. 
]es moyens font tant les couuerturcs, ou 
srrafles, &c corps femblablcs pour foûte- 
ir, & fe défendre en parant aux coups, 
ue les défenfes ou lieux propres \ fe fér- 
ir des armes ofenfiues pour repouffer les 
:aquans,& les charger. L’vh &: l’autre em- 
loye vnbcl artifice, qui confiftçenladif- 
?fition des parties de la place, telle que 
cmicrementvn mefme corps couureplu- 
îurs perfonnes, &C que chacun des défen- 
ns foit à couucrt de tous cotez : Secon- 
ment que chacun des ataquans foit vû 
découuert de plufieurs endroits de la 
tcc , &: en fuite puiffe tout enfemble 
rc frapé en face &: de flanc. Le premier 
en' faueur des afliegez , le fécond au 
fauârage des afli egeans,& tous deux tres- 
»pres pour arriuer à la fin qu’on defîre. 
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10 ' ARGHITEOTVRE 

LE SV I ET DE L'ART DE 
fortifier* 



C ’Eft la Place y ou la figure naturelle 
qu’il entreprend de fortifier. Il en cft 
de deux fortes. Les vnes dépendent de la 
volonté , ou du choix de l’Ingenieur qui 
tailLe en plein drap , & y prend tel fujefc 
qu’il iuge cftre à propos. Les autres font > 
prefentées au mcfme Architecte, comme 
vn malade au Médecin , pour les aflifter de 
fon induftrie , & les perfectionner autant 
qu’elles en font capables. Les premières 
font d’ordinaire parfaites & rcgulicres, l’in- , 
tention de tout ouurier fe portant natu- 
rellement à ce qui cft parfait. Les autres 
font fujettes à cftre grandement defcCtucu- 
fes & à vne infinité d’impcrfeCtions, comme 
etans atachées à diuerfescirconftancesqui 
concernent le lieu ou la fituation, & le ren- 
contre. Auflî elles font pour l’ordinaire 
de figure imparfaite ou irregulierc , & at- 
tendent l’Art qui les perfectionne , ou du 
moins les dclîure de toute imperfection. 
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’ / ^ 

LES EFFETS DE L'ART DE 
fortifier . 

' ' 

/ 

^ Ommc l’Archite&ure ordinaire a di- 
w'uérs ouurages qu'elle entreprend & 
rrfeelionne , comme les édifices facrcz - 
: ies publics , les Palais &: les bâtimens 
zs particuliers : Ainfi l’art de fortifier 
: fe contente pas d’acheuer des Placés 
armes & des Villes d’importance , mais 
s’ocupe aulfi à la batifle , & à la per- 
étion de quantité d’ouurages plus petits, 
irarae font les Forts toyaux , lesCitadei- 
>,ou Châteaux, les Fortins & les Forts 
; Campagnes, &femblablès : voire mef-* 
e il achcnc en petit les parties de chaque 
!urage, tant celles qui font atachécs au 
rps de la placé , que les détachées, & 
ur tout cela donne des règles allurées, 
fournit les moyens de réüffir en chacu*- 
dc fes entreprifes. 
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Les moyens extérieurs dont fe fert V Art de 
fortifier four représenter fies ouurages. 

C E font, outre les modclles & reliefs, 
les figures ordinaires. 11 en cil de 2 . 
fortes. Les Plans & les Profils. Pour les 
comprendre, reprefentez- vous vne Tour 
carrée, fituée àplom fur l’horizon : Apres 
fupofez qu’on la coupe par le pied a’vn 
coup parallèle à l’horizon, & qu’on la tranf- 
^ porté autre part ; Le trait qui reftera im- 
primé fur le plan dcPhorizon, fera le plan 
de la Tour, te vous en fera connoître les 
longueurs te les largeurs te la figure car- 
rée, mais non lesprofondeurs. Que fi vous 
fupofez, qu’on coupe la mefme Tour d’vn 
coup vertical ou à plom fur l’horizon, le 
trait qui refiera fur vne des parties fera le 
Profil, te vous fera connoître les largeurs 
te les hauteurs./ Chaque ouuragc a fon 
plan, te fon profil. 
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TABLE 

v • 

)cs Pièces , Noms , & termes propres a 
l'Art de fortifier. 

A variété des pièces , des noms , & 
^des termes donc on fe ferc dans la for- 
cation eft fî grande , qu’il femblc im- 
ffible de les ranger d’ordre , en forte 
™ les mefmes ne paroifTenc qu’vne fois, 
particuliereméc que quelques-vns con- 
sent à l’explication & à l'intelligence 
autres , & ayans diuers raports , ils doi- 
it paroîcre en diuers endroits. Les voi- 
nisleplus fuccin&cmcnt qu’on a pu. 
/expreffiondc quelque ouuragerepre* 
fente dans fes longueurs &: largeurs, 
elle Plan, o u Ichnographic , comme l’ex- 
lion du mcfme ouuragc reprefcncé 
s les hauteurs & largeurs, s’apelle Profil 
oupe . 

r ous auez le plan dans la première fi- 
: &: le profil dans la fécondé, &: autant 
; les fuiuantes. 

e plan doit eftrc reprefenté&: conçeu 
me couché, & étendu fur l’horizon. 




*1 » 
y 



14 ARCHITECTVRE 
& le profil comme éleué & drcflfé furl ho-, 
rizon. 

Redoute cftleplus petit des ouurages. 

Redoute carrée , qui a quatre faces fim* 
pies & droites , comme AB. BD. DC. 
C A. auec vn fimple parapet ou leuée de 
terre d’vn fofle tout au tour*. 

» 

t 

1 ' r 
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F toile , ouurage à plufieurs faces com- 
pofees de parties qui fe flanquent l’vnc 
) l’autre. , . 

Flanquer, c’eft défendre de flanc ou de 
coté. , 

Eftre flanqué , c’eft eftre défendu de 
flanc. 

A O. flanque OB.&eft mutuellement 
flanqué par O B. 

l'angle flanquant > c’eft celuy qui fe re- 
tire dans la face comme A H B. dit pour 
cela Angle entrant , ou Angle de tenaille > 
ou tenaille. 

L'angle flanqué , eft celuy qui fort &s’a- 
uancc , dit pour cela Angle fartant , ou 
Pointe , comme T A O. O B V. Tournage 
en eft apclé Etfile à quatre pointes , ou 
comme les fuiuantes à cinq > ou à fix. Com- 
me auffi Etoile carrée , ou Pentagone , ou 
Hexagone. 
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i8 ARCHITECTVRE 

polygone cft vnc figure à plufieurs angles 
comme l’hexagone fuiuant A B C D E F, 
& le pentagone prefent ABCDE } faits 
par des lignes pun&uées. 

Lafgure ou le Polygone de l'ouurage 
ou de U place , eft la figure naturelle fur 
[ aquelle l’art s’ocupc & trauaillc. Tel 
eft le fudit Pentagone au regarddecettc 
étoile Pentagone. 

JLe centre du Polygone V. 

Les cotez* AB. BC } &c. 

Les rayons du Polygone V A. VB. V C, 
&c. 

L'angle du Polygone ABC. B CD. 
&c. 

L'angle au centre du Polygone A V B.' 

-Le demy- angle du Polygone Y A B. 

VBA. Autant dans tous les autres. 
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3b architecture 

LcTrianglc du Pc Vf go ne A V B. en com- 
prenant toutes les lignes qui y font, com- 
me M H. O I , ôcc. 

Folygcne régulier , qui a tous fes cotez 
& tous Tes angles égaux ABCDEF 
Folyçone trrcgulur , qui a quelques 
cotez & quelques angles inégaux jConi- 
me feroit la moycié F AB C. 

Les redoutes les étoiles tt’bntqu’vri 
parapet &. vn folié. 

« Farapet , lcuée de terre pour couurir 
le défendant , comme dans le profil E Z 
V X H. 

Banquette , degré de terre ou gazon 
pour tirer par dcfîus le parapet.. 

Parapet a trois banquettes YKZVXH. 
Farapet ordinaire , à vue Banquette tel 
qu’il paroîtdans le profil de la Redoute 
carrée > par tout d’orcfnauant. 





** A|ICHITECTVRE 

Fort in y petit fort. 

Fort à demy- Bajtton , 4 dcmy - defenfc, 
ELMp." 

Fort de campagne , de terre , feulement 
jpour vn temps. 

Pofie , lien d’arrêt à là commodité, 
pu auantage,dc la vient qu’on dit. 

Tenir Ton porte. Abandonner fon 
pofte. Enleucrvn porte. Fort pour fou- 
senir vn polfc. Retranchetnens à mefn^e 
ffet. 

Retranchement ^ endroit: retranché , &C 
pouucrt pour y faire ferme. 

Réduit détour, ou rctouf pour pren- 
dre rennemy par le flanc quand il auan- 
cc. 

Demy- Baft ton D E H G. 

Face, pan EH. & d’autant qu’il épau- 
les ou couure les defendans dans le flanc 

G , il fe nomme épaule 3 épaulement . « 
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* ' 

Tort. Fort entier à double defenfe, 
SCDER; • /i\ 

; L'enceinte. Le pourtour compofé de 
Çaftions & de Courtines. 

4 Baflion. Bquleusird S ? O N, Courti- 
ne KY. * 4 •' /'* 1 

*' T ointe du Baflion L. O. T, 

Le Tan. Lafacedubàftion L M. NO , 

m, > • • \ > ■ 

&C. 

L'épaule. L'angle de lepaule L M K. 

Le centre du Baflion B. C. 

La Capitale B L. CO, 

Le fiartc MK. 

La gorge S C Y, 

La demy-gorge SC. KB. 

Le coté d u’ Polygone intérieur , ou les 

Courtines prolongées BC. CD. 

Le trait principal LMKYNOPS, 

&c. ' • ’ > 

•5 . 
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Face de la Place , ou du Fort . Le triait 
gîc de la figure ou du Polygone eomv 
prenant tous les ouuragcs. R A L. 

Ligne de defenfe , ER. 

.Courte defenfe , G R. 

Defenfe rayante, G R. 

Caualier. Motte de terre eleuée pour 
y planter le canon 8c commander l'cn- 
nemy. 

Lelicuelcué, commande celuy qui cil 
plus bas , cetauantage eft nommé com- . 
mandçjnent > & de la , place commandée. 

* Commandement meurtrier , eomme a 
plom. • 

Rideau , lieu propre pour venir à cou- 
uert iufqu’au pied de la place comme 
vn Tertre , vne Coline 8c fcmblable. 

Ocuper , (c faifir d'vn commandement. 



# 
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V 

« 

Tenaille. B PC. par le rencontre des. 
faces prolongées , dit aufli Angle flan- 
quant rjjcntieuement. 

/înçLe flanquant accidentellement H ED. 

t de. ■' # * : 

» , 

Flanc rayant , duquel fort la ligne de 
defenfe razantc comme E. D. 

* F on à l' Italienne , fait à la façon & fé- 
lon 1 es loix des Autheurs ou Ingénieurs 
Italiens. Ainfi des autres. 

Fort à lu Franco ife , a U H ollun doife , 

&c. ; 

Grillon , petite auance pratiquée à la 
pointe de l’épaule pour couurir le flanc, 
ou le canon dans le flanc. 

oùllon rond. Orillon carré fuiuant la 
flgure du corps auai^cé, Baflion a Oril- 
lons . 
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30 ARCHIT ECTVRE 

Vrojîl. 1. fig. Le rampart A O R B. Là 
bafe du rampart A B. La hauteur A N. 
C O. Le terrepelin O P, 

Le parapet du rampart P R S Q. auec 
fa banquette. 

Le talud extérieur, QJL 

Le Talud intérieur, O A. 

Le Glacis, RS. 

Le relais j la retraite, le pâs de la Sou- 
ris» 1 orteil îÎF. 

Lefofïé FuXl. Fol'efcarpe. XI. la 
contrefcarpe. Le fonddu foilc uX. 

La Contrefcarpe X I K M. compoféc 
de la contrefcarpe particulière XI. Du 
chemin couuert ou Couridor IL. & du ' 
parapet du Couridor LK, auecfa ban- 
quette: L’efplanade K M. 

La muraille 2. fïg. B N T Z Le Cor- 
don T. Le parapet NT. LafoflG braye 
aucc fon parapet. 3. fîg. BGCF. > 

CirconuaUtton , lignes . V n compofé de 
Redoutes , Etoiles , Fortins , &: Forts, 
auec des tranchées & des lignes dccom- 
rnunicatioii del'vn a l’autre, tout autour 
de la place aflîegée. 

Tranchée . Leuée de terre en parapet 
auec vn folfé du côté de l’enncmy. 
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^Lignes en dedans. Le fofle^vers la pla-; 
:pour ertippfcher les Sorties. 

Lignes en dehors. Le fbffe opofe pour 
operettet le fecours. V 

Lignes doubles , endedatis& en dehors, 
Durl’vn & l’autre cfet, cequieft encrc- 
:ux fe nomme le dedans des lignes. 
Lignes de communication , qui vontd'ou* 
âge en ouurage. 

Blocm J bloquer . Saifir les auenüës d’v- 
: place. 

d proches . Tranchées d’aproche vers 
place pour l’ataqucr. 

Contraproches . Trauaux des affiegez 
>ur empefeher leprogrez des ataquans. 




« 

ar'chitectvre 

, Second fthnc. Feu dans la courtine E F. 
DG. » / 

faire feu. Tirer inceflamcnt. 
flanc fichant. HE. Duquel fort la ligne 
de defenfe fichante, E D. 

F Ut (forme. Baftion fait fur vn angle 
entrant. * 

Baftion fur ligne droite. 

. R a f ton régulier àface$ égales , Si. flancîs 
égaux, Sec. v . 

>■ Baftion irrégulier , à faces inégales Se 
femblables. 

Baftion Royal . Grande Capable. 

Redent. Réduit compofé de face Se 
de courtine. 

Ouurages à redens. Par flancs & cour- 
tines. \ 

Angle couuert. Portant vn baftion ou 
demy- baftion , comme R L R. portant 
EH N. 

Angle 4 écouuert . Sans baftion. 

Angle ouuert , coupé par deux lignes 
qui fe flanquent l’vne l’autre. 

* 

à* ’ 

MI- 
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34 ARCHITECTVRE 

Polygone intérieur , qui patte par les 
centres des Battions. B C. en feroie Vit 
côté. 

Polygone extérieur , qui patte par les 
pointes des Battions. R L. en feroit vn 
côté. / 

Baflion à angle droit , qui a l’angle de 
la pointe droi?, comme TRT. datts le 
petit triangle. 

Barton à angle aigu , qui a l’angle de 
la pointe aigu , ou au deflous de 50.de- 
grez , qüe s'il en a plus de 96, lebaftion 
ctt à angle obtus. 

Citadelle , Château Fort pour tenir en 
bride vnc Vile. Elle a fa porte oü en- 
trée par dedans Ja Vile, & vnc aütrcpar 
dehors, apelée la porte du fecours. 

Donjon , lieu de retraite dans la placé 
pour parlementer & capituler auec plus 
d’auantage dans l'cxtremitc. 




• Digitized 'QoQfcl^ 




* 



36 ARCHITECTVRE 

• , 

Flan de l'enceinte à fui ratnpart • Le 
profil eft au bas. 

Le trait principal^VL DD, &c. 

Le rampart encre GG. 6c LL. 

Le parapet du rampart F O G G. 

Le fojfé B HS, &c. 

La contrefcarpe P S, 6CC. \ 

• Le Côuridor ou chemin couuert encre 
PS.&TÔ. 

L'FfpUnade entre T Y & X Z, lemef- 
me dans les autres 6c dans le profil. 

Baftion plein par tout , égal à la hauteur , 
du rampart. Que fi le ramrpart règne 
feulement tout au tout , il eft apclc 
Baftion creux , bon à contremihcr 6c à é- 
uenter la mine de l’ennemy. 

Gaigner U Contrefcarpe. Forcer la Con- 
treftarpe . Fajfer le fijfif Atacher le Mi- 
neur au baftion . 

Mine , Fourneau , Fougade pour faite 
fauter les oüuragcs. 'Dcl^Contremne > 
contreminer. 




{ , K 
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f . > 

Enceinte, La muraille 6c le rampart. 
Le pied de U murât lie , L’cfcarpe. 

Le Cardin de U muraille. 

Le chemin des rendes fur la muraille en- 
tre le rempart 6c le parapcç. ‘ Voyez le 
profil. 1 ' 

• La place d'armes au milieu de la place, 
ou du fort A. Y : 

' Les Rués, Les Iogeraens. 

Enfler, nettoyer , tirer le long. 

Ainfi de l’épaule D H > lé Couridor 
opofé 6c de ràutre'côcé, efi: enfilé, net- 
toyé, &Vû; les tyrs allant tout du long. 

Emtnence i; . Commandement qui enfile 
quelque endroit. 1 - 

Traderfe , leuée de terre pour fe cou- 
urir 6c n’eftre pas enfilé. 

Angle delà contreftarpe , faitpar le ren- 
contre des Couridors , au milieu de la 
face ou Courtine. ; 

Angle fur la pointe de la contrefcarpe , 
vis à vis de la pointe du Baftion. 

V • | ", •: 

4 . • ‘ t 
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Enceinte auec vne foffe-braye , ou baffe 
enceinte ordinaire aux forts & places à la 
îdollapdoife. Voyez -la dans le profil. 
i Foffe-braye , baffe enceinte pour la de- 
fenfe du fofTc çout au tour de la place 
entre lé rampart Sc le fofTc* ’•* v 
L Flanc bâs j place baffe , cafcmate > lieu 
préparé dans lq flanc pour loger le Ca- 
non , U défendre le fofTé. ’ 

Flanc haut ^ place haute : lieu prépare 
pour mefmc efet fur le rampart en raefi 
jnc endroit. 

Mettons , parapet couuerturc du Ca- 
mion* 

1 Embrafures , ouucrtures par où tire le 
Çanon. 

Emboucher U cafcmate , tirer à plom de- 
dans. :•'* r* 

Creuer ta Çafemate , auengler la C a fe ma- 
te j la rendre inutile a coups de Canon. 
Canette , petit fofTé pratique dans le 

milieu du grand. ‘ * 1 

vùwy . *• ••‘•T. * • ‘ '• • 
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Les Dehors. Pièces détachées , prati- 
quées dans lefgfle &c au delà. 

Rauelin , Demy - Lune A B C D. fur 
l’angle de la contrefcarpe 5 ou de la 
pointe. 

Demy- Lune flanquée , qui porte deux 
flancs aux bouts de Tes faces. 

Faces delà Demy- Lune BC. D C. 

Pointe de la Demy- Lune Ç. 

Fojfé gcntral , grand foiTc tout au tour 
de la place. 

Fojjé particulier de la Demy -Lune, ou 
de fcmblable ouurage entre GL,&BC. 
plus étroit, &: moins profond que le ge- 
neral. 

Paniers , facs pleins de terre pourfe 
couurir. 

Cubions plus grands à même efet. De 
là fe Gabionner. 

Mantelets , couuerturc portatiue pour 
faire les aproches. 

Embarras , Cheual de frife : pièce de 
bois entrelardée de pieux. 




ARGHITECTVRE 

Cornes. 

Pièces à Cornes , Ouurages à Cornes Ci 
BD. - 

La te fie de l' ou tirage A B. 

Ttcmy-Lunc en tefle de l'euttrage H P I 

Ouurage de terre , tel que le prefent t 
le fuiuant , & les forts de campagne 5 
femblables. 

Cornes Jîmples auec vne fimple tenais! 
* çn telle, comme feroit A V B. 

Cornes épaulées auec des flancs & ^ 
épaules & courtines au milieu A F G I 
TB. 

Cornes redoublées , # îes deux enfemb! 
qui font vne efpecc de Baftion. 

Cornes flanquées auec des flancs & epau 
lemens aux bouts des cotez , comme !c 
fuiuantes. * ~ : J 

Cornes parallèles fuiuant la fltuation oc 
côtez A C. B D. 

Cornes a queue d'arondelle , plus étroites 
par vn bout , & pour l’ordinaire vers Ij 
place j pour en cftre plus facilement flar 
xjuées. 
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Couronnement , Ouurage pratiqué ai 
delà des Cornes pour gaigner pays ôt c 
loigner l’cnncmy T R S O I L. 

Tefti f du couronnement T. 

Les flancs O I. 

L'ailel L. P N. . • ' / . 

Faüijfadc , pieux alignez Ôt plantâz \ 
plom fur l’horizon. , Leur place icy , c< 
fondes lignes pun&uées T S R, Ôte. 

■ Ouurage tahfladc , entouré de palifla 
de. 

Fraifes , pieux qui fortcntdu ramparr! 
ou du bas du parapet, couchez Ôt paral- 
lèles à l’horizon. 

Demy-Lune, fort ou ouurage fraifé, en- 
touré de fraifes pour empcfchcrla mon- 
tée Ôt la defeente. 

Logement , endroit couuert. Delà 
pratiquer vn logement . 

Galerie , chemin couuert à trauers le 
fofle. 



*Ü2 
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ïtdfcfcjC 

I 

ADRESSE TOFCHANT LES 

t V 

termes propres de l'Art de fortifier. 



V Ous auez en ces deux cay ers les plus 
ordinaires termes de l’Art de forti- 
fier, que i'ay mis tous de fuite poqr m’a- 
commoder à la façon ordinaire. Maisic 
croy qu’il cft bon de vous aucrtir de ne 
vous peiner point trop à les comprepdre 
ainfi détachez des ouurages. Vous les 
aprendrez plus aifément > le auec plus 4 
de contentement dans l’ordre queicticn- 
dray cy-apres. I’expliqucray chaque où- 
tirage feparcment > commençant par les 
plus petits le les moins chargez de mots 
propres. Ainfi me feruant des termes 
^ui fe prefenteront peu à la fois , & pa- 
roîtront en leur place naturelle, vousles 
Entendrez aifément , le les retiendrez 
fans confufion. ^ 



( 
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VEXPLICATIOÏ T UE L' or V RAG B 
de U fortification régulière. 

T Ous commencerons parla Rcdou- 
JL Ni te , les Etoiles & autres plus fin** 
pics , & de la nons monterons aux plus 
grands. Par tout vous ferez le raportdcs 
écrits àla figure pofée vis a vis ; & fi vous 
defirez'de connoïtre par pratique la quan- 
tité de chaque partie de Tournage, en at- 
tendant les voyes dcmonftratiucs , vous, 
vous feruirez des échelles particulières 
de la fiorcc. 

Prenez auec le compas ordinaire lali- 
gne donc vous defirez fçauoir la quanti- 
té, puis aplinuez-la fur rechelle propre 
à la figuie , lors le nombre des toifes 
ou des pieds qui feront entre les pointes 
du compas , vous fera entendre que la par- 
tie de Tournage reprefentee par ladito 
ligne , aura autant de toifes ou de pieds» 
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fiiiïhfo & &Æ»*7fcÆ»$i : AriSfft 

LA REDOVTE . 

G ’Eft le plus petit <îes ouuragcs Faits 
de terre. Elle lert pour la defenfc 
des tranchées , des polies , & des lieux 
fcmblablcs, en atendant du Fecours. La 
forme cft carrée , {impie, & n’a que la de- 
fenfe de front ; Elle confifte en vn para- 
pet , ou leuée de terre tout au tour, pour 
couurir ceux qui font dedans & en vn 
folTc par dehors , pour arrefter l’ennemy. 
ïl en eft de trois fortes. La petite a 10. 
toifes de face. La moyenne en a iy. La 
grande en a 10. 

i. Le plan cft fur l'échelle X. de i«. 
F B. ou AE. la largeur du parapet. H F. 
ou G E. la banquette ou petite leuée de 
terre pour y monter & tirer par deifus le 
parapet. BM. AL. le relais pour empef- 
chcr la chute des terres. M O. le folle. 

x. Le profil furféchelleL. de 20. pieds. 
P ï Z. la banquette. ZDG N. le para- 
pet caludé , ou Jàit en talud par dedans. 
OD Z , & par dehors G N. N R. le relais, 
f ou retra ite. R C H S. le folfç en talud.^ 
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Ve toile c a r r e’e. 



C ’eft vnc redoute renforcée , &: plus 
parfaite que la fimple , ayant outre 
la défenfc de front , celle qui fe prend 
du flanc. Ainfi A B. qui feroit le côté 
tout droit d’vnc fimple redoute, eftbrifé, 
& deuient la tenaille A H B. en forte que 
le côté A H. voit de flanc l’autre HB, 
& mutuellement H B, flanque H A. La 
forme clt de 4. pointes, ou angles flan- 
quez A. B. C.D. &d’autantdeflanquans, 
ou tenailles H. V , &c. La grandeur eft 
de 16. toifesde pointe à autre, c’efl: à di- 
re, de A. à B. le parapet y elt plus haut, 
auffi a t il 3. banquettes &c le folié plus 
large. ' 

I. Le plan fur X. de ly. toifes. P L. 
la place des banquettes. LO. le para- 
pet. O H. le relais. HM. le folle. 

2. Le profil fur H. de 20. pieds A I 
K Z. les banquettes : Z V R H. le para- 
pet* le deflus duquel eft en glacis V R. 
H L. le relais. L B. le folfé. 
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L' E'TOILE PENTAGONE. 

E Lle a la mefme fin que la carrée , 
defoûtenir lafimpleredoutc. La for- 
me eft de y. pointes , ou angles flanquez 
A.B.C. D.E, & d'autant de flanquans, 
ou de tenailles O. O ,&c. Chacune des 
5. faces portant fa tenaille , ou fon angle 
-de tenaille AOB, BOÇ, &c. &: ayant 
fon triangle acomply , comme A V B , qui 
.reprefente les autres AVE. EVD. DVC. 
.CVB, qui luy doiuent cftrefemblables, 
afin que Tournage foit acheué de toutes 
parts. Elleeft plus parfaite que la prece- 
dente en ce qu elle cft plus capable , &: 
jque l'angle flanquant AOB. peut eftre 
plus ferré, ou le flanqué O B O. plus ou- 
uert, fuiuantles loixdes angles flanquans 
& flanquez, que vous aurez dans l’étoile 
fuiuantc. La grandeur eft de 16. toifes de 
pointe àautre 5 c’eft à dire d’A à B. 

1. Le plan fur l'échelle de 2,0. toifes cft 
femblable au precedent. 

a. Le profil comme celuy de l'étoile 
«arree. “ ^ 







' ‘ « N ' « * ‘ 
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VETO ILE HEXAGONE . 



C Omme clic eft plus capable que les 
precedentes , aufli arriuc- t-elle plus • 
parfaitement à leur fin. La forme eit de 
6. pointes, ou de 6, angles flanquez A B 
CD EF , &: d’autant de flanquans O. 

O , &c. qui pcuucnt eftre plus parfaits 1 
que dans les étoiles precedentes, fuiuant 
lesloixdes angles flanquans & flanquez. 
Lotx des Angles. 

i. L’angle flanquant le plus ferré eft 
le meilleur. 

2. Il ne doit pas eftre plus ouuert que 
de ijo. degrez. 

3. L’angle flanqué eft raifonnabîe 
quand il eit entre 6 o. & 90. degrez , &c 
plus il aprochc de 90. plus il eft parfait. 

La grandeur eft de 16 . toifes de poinj 
te à autre, d’A à B. Chaque face, com- 
me JB V C> C V D, &fc. doit eftre ache- 
uée comme A V B. qui a routes fes lignes. 
Le plan & le profil comme deuant. 
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a» &o&o 

FORTIN , 0 ^ DEMY-FO RT y 

eu Fort à demy-baJUons* 

C ’Eft vnouurage plus grand, plus fort, 
plus vtile > ÔC plus parfait que les 
preeedens, ayant ourrela tenaille, ou la 
défenfe de flanc , la couuerturc de l’épau- 
le ,pour couurir ceux qui combatent dans 
le flanc. Ainfj ceux qui tiret du flanc H G. 
tout le longducôcé G L. fontcouuertsdu 
parapet HE, & ce corps G H E D. eft 
apelc demy-'baftion , EH. eft la face, ou 
lepan. H G. cfl: le flanc. H. i’épaulc: 
Et ta tenaille EF L. eft frizée en partie 
dans l’angle du flanc H G F. La forme eft 
de 4. demy baftions E. L. M. O. fur les 
pointes d’vn carré ABC D* Il porte vne 
cfpece deramparc, ou de terre releuée 
en dedans pour prendre auamage fur la 
campagne ; & vn parapet fur le bord du 
ramparc. La grandeur eft de 10. ou 25. ou 
30 .toifes de chaque face ducarré ABCD. 

1. Le plan fur R., de ao.torfes E H G L. 
Sec. le parapet aüec fon relais en dehors 
& c® dedans le rampart. Y. petit profil. 

2. Le profil fur l’échelle de 30. pieds. AS 
ZHerapartu ZXRJUc parapet. FG.foflfc.' * 
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i * 

LE FORT E NT IER. 

* 1 

. . * ' .4 

C ’Eft ccluy qui a dans toutes fcs fa- 
ces vne tenaille parfaite, ou renfor- 
cée , ou à double flanc i telle qu’eft la 
face BAC. dans laquelle la fimplc te- 
naille LH O. a été brilée de part &: d’au- 
tre fubftituant en fa place les deux flancs 
MK. & fon opofé N . auec la courtine en- 
tre deux. De cette forte non feulement 
les flancs font couucrts des épaules, com- 
me au fprtin precedent , mais encore ils 
font vus pleinement l’vn par l’autre , ce 
qui eft neceflaire, afin que l’ennemy ne 
puifle pas trouuer vn pouce dans l’encein- 
te du fort , ou il ne ibit vu , U tiré auec 
auântage de quelque endroit. Delacon- 
jon&ure des faces ôc de leurs tenailles 
naiflent les baftions fur les angles de la fi- 
gure. Tel eft le corps S P O N. fait des 
deux demy-baftions des faces BAC, &: 
CAD. tel eft aufliET, & les autres. 
Et de la conjon&ion de toutes les faces af- 
femblées au cétre A. fe fais le fort entouré 
de baftions & de courtines , comme A B 
CD EF Pentagone a jvbaftions ou j. faces. 
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LE TRAIT FONDAMENTAL 
dti fort à l'Italienne . 

L E trait fondamental cft ccluy qui cft 
confidcré d’abord dans le plan, étant 
comme l’ame qui conduittout, ôcgouuer- 
► ne la proportion de chaque partie. Et d'au- 

tant qu’il eft de mcfmc en chacune des fa- 
ces du fort, qui doiucntcftrc toutes fcdfek 
blables &: égales, on fe contente de fe pîw^ 
fenter & conftderer en vne feule. T el eft 
le trait LH ED TR , dans les triangles 
» ABC.qui font vne des faces des des forts, 

qui en contienuent pluficurs égales au 
tour de leur centre A. 

Et d’autant que ledit traie eft faitd’vnc 
façon inuentee en Italie , il eft dit à 1 Ita- 
lienne. Ce trait a 3. conditions. i.Lade- 
my-gorge cft la fixiéme partie du côté de 
la figure. C E. de C B. 1. Le flanc eft é- 
galà la demy- gorge, &: eft à plom fur la 
courtine, H E. égal àEC.& HEL. angle 
droit. 3. Lefeu , oula vûedu pan opofé 
fe prend du tiers de la courtine dans les pe- 
tites figures à 4.5. 6 . 7. & 8. angles, ou du 
milieu, dans les grandes à ^.angle»& plus. 
Tel cft le feu pris de F.ou G. ou de V.cn la 
partie FD.ouVD. cft apelée fécond flanc, 

; ou le flanc dans la courtine. 

1 m - 
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TRAIT A LA FRANÇOISE « 

C ’Eft celuy qui a pris fa naifiance en 
France , &c qui a ces 3. conditions, 
j. La pointe du baftion eft droite, ou de 
5>o.degrez , comme étant compofée de 
deux demy baftions , defquels chacun a 
la pointe de 45. degrez , comme R B T. 
opLCK. 2., Lefcu ou la vue du pan 
opofé,fe prend du bout de la courtine, ou 
du flanc intérieur, qui pour cela s’apelle 
flanc razant, comme D.&E. puifquede 
làlc coup raze le pan opofé H C. ou T B. 

3. L'angle de l’épaule ou du flanccft de 
degrez ou à plom. Le premier dans 
les petices figures à 4. 5. 6. 7. & 8. angles, 
comme EHC. dans le grand triangle. 
Le fécond dans les grandes figures à 9. ou 
io.angles&plus, comme T P E. dansle 
petit triangle. 

/»' La ligne qui va du flanc intérieur à la 
pointe du baftion opofc s’apellc vniucr- 
lellement lalignede défcnfcoula grande 
défenfc , comme D C. & E B > laquelle N 
icy cft razante. 



.j.. x 
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ORDRES DE LA FORTIFICATION . 

C Ommc nous auons dans l'Archite- 
cture ordinaire diuers ordrcs,le T of- 
can, le Dorique, l’ionique, le Corinthien, 
& 4 lc compolè chacun ayant Tes marques &: 
fes charactcres dans l’vfage des propor- 
tions &c mefures dont il fe fert touchant 
les pièces communes àtous , pied d’eftal, 
colomne, architraue, frize,corniche , &c. 
enquoy il eft diftingué des autres par les 
intelligcns : Demefmcnous pouuonsre- 
connoïtre dans l'architeCture militaire di- 
uers Ordres, le François, l’Italien, le Hol- 
landoft,lc compofé, &: femblablcsj tous 
diftinguez les vns des autres par des loix 
particulières dont ils Te feruent dans l‘al- 
liage des mcfmcs parties du trait, courti- 
er, face , flanc, gorge, pointe, &c. Et 
comme on fe fert indiferemment de cha- 
que Ordre d’Architc&ure commune en 
tout endroit , quoy qu’il foit ne dans vn 
pays particulier ; de mefme les ordres de 
fortification , quoy qu’inuentez &: culti- 
uez en quelques lieux particuliers, peu- 
uent feruir par tout. 
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L'VSAGE DES ORDRES . 

L ’Icalien eft né en Italie , &: dé làs'eft 
répandu par cour. Lorini, Fiamelli, 
& autres en onc écrit. Le François eft: de 
l’inuention de Iean Erhard en Fon liure: 
il neseft pas beaucoup étendu : Le FIol- 
landois cft ne aux pays bas , &c de là s’eft 
répandu vers le Septentrion. Marolois, 
* Freitac , & Golthman Font cultiué dans 
leurs écrits. Le compofécft fait du mel- 
lange des trois precedcns. DeVillecna 
traité : vous pouucz vous feruir de tous à 
diferecion , pouruû que vous gardiez les 
ioix generales. 

hoix fondamentales . 
r.' Qu’il n’y ayt aucun endroit qui ne 
foie flanqué &c vu iufqu’au pied. 

z. Que chaque face delà place , ou du 
fort foiC fortifiée également, &: allez. 

3. Quéles corps des battions &: des piè- 
ces deftinées à la défenfe, foient capables 
refpeékiuejment à leur fin. * 

4. Que les parties les plus éloignées 
du centre'foicnt commandées par les plus 
proches. ( > 

£ ij 
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LE TRAIT HOLANDOIS . 



I L a ces trois conditions félon Frcitac, 

& autres. 

i, La pointe du baftion a 20. degrez 
par defTus la moitié de l’angle de la figure, 
iufqu’au décagone qui l’a droite , te les 
autres au delà. Ainfi R B T. du grand 
triangle eft compofc du quart de A RD. - 
&dc 20. deg. &le mefmc R B T. dans le 
petit eft de 4j.degrez. Golthmanaulicu 
de 20. degr. n’en met que 1 y. 

2. Le flanc dans le carré a 12. mefu- 
res , dans le Pentagone 14. te va ainfi 
croiffant de 2. mefures iufqu’ju décago- 
ne te au delà, où il a la moitié du Pan, 
comme T D. Golthman ne baille au car- 
ré que 10. mefures, au Pentagone 12. te 
ainfi va ajoûtant 2.mefurcs enuiron (c’cft 
à dire 10. pieds dans le fort Royal ) iuf- 
qu’au décagone qui a 20. mefures, &lês 

autres. . 

3. Le pan a 48. mefures te la courtine 

ni. Golthman ne baille au pan que 40. 

mefures, te a la courtine 80. 
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LE TRAIT COMPOSE'. 



I L a des précédais ces trois conditions. 

i. La demy-gorgeeft la fixiéme par- 
tie du côté de la figure , &c le flanc luy eft 
égal , & à plpmfur la courtine. DB.cft 
la fixiéme de B C , & F H. luy eft égale, 
& l'angle T D B. droit , ou de po.degr. 

i. La pointe du baftion eft aiguë dans 
le carré &: dans le Pentagone: mais droite, 
ou de 90. degrez dans l’exagone : & au de* 
là. Tel eft T R T. dans le petit triangle, 
la demy- pointe TR G. étant de 4^. de- 
grez, & dans le grand triangle la demy- 
pointe B RT. eft moindre que de4y.dcg. 

3. Le flanc eft razant dans le carre , & 
dans le Pentagone , & frizant dans l’hexa- 
gone , au deflfus. E R. dans le grand 
triangle eft razante, & en fuite E. eft flanc 
razant. Et dansle petit ER. eftfrizantc,&: 
E. flanc fichant. AufliM R. y eft la courte 
défenfe , & razante , &EM, le fécond 
flanc ou lefeù dans la courtine, cequife 
retrouue dans le traie Italien, &dans le 
Holandois. 

i " * ' 
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fa : s^i rîfi • 4î & : & rfc i^» 4^ fifa 

PREMIERE ENCEINTE 
du Fort entier . 

L E trait fondamental eft comme fa- 
mé de l’enceinte du fort. Lafimple 
enceinte a vn rampart aucc fon parapet 
tout au dedans du trait 5 & au dehors vn 
fofleaueclacontrefcarpc. Lerampartefl • 
femblable à cciuy du fortin, finon qu’il efl 
plus haut & plus large. Le trait efl B H 
DD, qui fait l’exterieur du rampart. 

F O G G. fait la largeur du parapet , &: 

L L. la largeur du rampart dans la courti- 
ne les baillons reftans pleins. La hauteur 
du rampart fe voit en haut dans le profil 
N. &: plus diftin&ement dans celuy d’en 
bas. Lefoflea3.parrie$. 1. Le côté vers 
le rampart apclé efearpe. 2. Le fond. 

3. Le côté vers lacampagne, ditcontref- 
carpc, au deflus de laquelle on laide vn 
chemin P S. T V. apelc Couridor,ou che- 
min couuert, d’autant qu’il a vn parapet 
qui fe perdant dans la campagne par de- 
hors cllapelé efplanadc,c6meT V. XZ. 
Le profil le fait affez voir. On apelle con- 
trefearpe tant le côté du foffé que le Cou- 
ridoraueefon efplanade. 
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SECONDE ENCEINTE . 

E Llc porte vne muraille au dedans du 
trait fondamental, & vn rampart pour 
lafoûtenir, au delà du trait elle aie foftc, 
& la contrcfcarpc comme cy-dclTus. B H 
D. eft le trait , & en fuite la muraille par 
dehors , qui a fa largeur entre le trait & la 
ligne prochaine F G. Elle porte Ton para- 
pet au deflus , comme il paroît dans le pro- 
fil. L’cfpace qui cft entre le parapet de la 
muraille & le talud extérieur du rampart, 
cft apclé chemin des rondes. Le bas de la 
muraille dans le foflfé , eft l’cfcarpe ouïe 
de lamuraille, & la bande qui eft au def- 
fous du parapet en dehors, cft le cordon. 
Le rampart eft comme cy-dcflus. 

La contrefcarpe ne fuit pas l’efcarpe pa- 
rallèlement par tout , mais cllefait fur le 
miJieude la courtine vne tenaille , afin 
qu’vn côte flanque l’autre. Et delà forte 
la contrefcarpe a fa défenfe particulière, 
outre celle quelle prend de l’épaule du 
baftionvoifin, d’où le couridor eft enfilé, 
nettoyé , ou vu delong. 
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TROISIEME ENCEINTE. 

E LIe porte vn rampart au dedans du 
trait, comme la première enceinte, 6c 
par dehors le folTé & la contrefcarpe, mais 
elle a joûtepour la défenfe du fofle,au lieu 
de la muraille, vne fofle-braye ou vn che- 
min large 6c couuertd’vn parapet. La li- 
gne B. eft le trait fondamental 6c l’exre- 
ricur du parapet du rampart. B F. en eft 
lalargeur. B O. eft la largeur de la fo dé- 
braye, & OV. i’épaifleur de fon parapet. 
VRL. eft le dehors du parapet de ladite 
fofle-braye. Voyez le tout dans le petit 
profil N.& plus diftin&ement dans le grad 
en bas , où vous voyez comme quey le 
rampart excedc fur la fofle-braye , 6c la 
commande. 

Cette façon dcfbfle-braye cftàl’vfage 
de Holande. j On fe fert par fois d'vne au- 
tre plus bafle, pratiquée fur l’efcarpe de 
la mut aille vn peu plus élcuée que le fond 
du fofle. De la forte vous aurez vne qua- 
trième enceinte copofée de rampart], mu- 
raille , fofle-braye , fofle 6c contrcfcarpe. 
La fofle-braye fc nomme aufli bafTè-en- 
ecinte. 
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LA JDEMT-LFNE. 






C 'Eft la première &: la plus petite des 
pièces détachées, ou du dehors. T el- 
lecftABCD. C.cftla pointe. CB. la 
face. A B.lademy-gorge. Sa place ordi- 
naire cft au deuant de la courtine pour 
couurir les flancs des baftions voiflns. Elle 
peut auoir vn rampart aucc fon parapet , &: 
parfois vne muraille. Elle a aufli fon fof- 
fc, comme B C. G L. large de la moitié, 
ou du tiers du grand fofle de la place. Sa 
contrefcarpe cft celle qui régné tout au 
tourduforti D’aucuns l’apellcnt Raue- 
lin, confondant la dcmy-Lunc &c le Ra- 
uelin.D’autres apellcnt ledit ouurage Ra- 
uelin, quand il cft grand & fofloyé. Que 
s’ileftpetit, quoy qu’auec fofle , ou s’il eft 
grand , mais non fofloyé , ils le nomment 
dcmy-Lunc. 

L’ordre Holandois la place par fois visa 
vis de la pointe du baftion pour couurir la- 
dite pointe. Bref on s’en fertpour couurir 
l’endroit qui paroîtfoible, pour arre- 
flcrplus long-temps l’cnncmy. 
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OVVRAGE 4 CORNES . 

O N l’apelle aulfi piece à Cornes. Il 
eflplus ample &: fore propre à cou- 
urir la demy-Lunc ou quelque endroit de 
la place plus foiblc, mais de confequencc. 
On s’en fert auffi pourocupcrleterrain,&: 
fe faifir de quelque endroit important. Le 
voicy deuant la demy-Lune. AC. BD. 
font les cotez. A B. la telle qui porte fa 
tenaille parfaite &: renforcée de flancs. 

G R. la courtine. F G. le flanc. AF. la 
face. A la pointe: Il y a par fois vn ram- 
part, &: forment vnfimple parapet : auffi 
cft-ce vnouurage de terre. Il afon folle, 

&: peut auoir fa contrefcàrpe à couridor &: 
Ample efplanade. D’ordinaire il porte vne 
demy-Lunc en telle. Il prend fa défenfe 
du pan du ballion vers l’épaule X. &S. 
d’où il ne doit auancer fa telle plus loing 
que de la portée du moufquet. Les cotez 
A C. B D.fontfituezdiuerfemcnt fuiuanc 
les ocafions, ou parallèles, ou plus écartez 
vers la telle. La telle auffi par fois porte . 
vncfimpletenaille. Quand l’ouuragc ell 
bien long , il porte fes flancs pour la dé- 
fenfe des cotez , comme le fuiuant. 
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Le Çouronnement . 

I L eft pourcouurir la telle de Tournage 
à cornes, &: tenir l’enncmy plus éloi- r 
gné des pièces principales. C’eilvn Am- 
ple ouuragcfaitde terre, & compofcd’vn 
parapet & d’vn fofle, & par fois d’vnepa- 
lilfade tour au tour du folle, vous le voyez 
iey reprefenté par des lignes puncluées. 

La forme eft d’vne efpece de baftion en 
telle , auec deux épaulcmcns de part & 
d’autre. T S R. eft le baftion. OILH. 
l’cpauleraent. R O. la courtine. Il faut 
quelafacedelepaulement I L. foit flan- 
quée de quclqu'aucre pièce voifme.L’Ou- 
uragepeut portervnpctit rarnpart, com- 
mccftccluy du Fortin. Cela dépend de 
Touurage à cornes, qui doic eftre plus haut 
&: plus fort que le couronnement, pour le 
commander. 

Voilà tous les dehors ordinaires, qu’on * 
change par fois , &: qu’on alie diuerfe- 
ment félon les ocaftons. L’ouurage à cor- 
nes eft quelquefois redoublé , & ainli por- 
te vn baftion entre deux demy-baftiôs. La 
dcmy-Lunc aufli eft parfois redoublée. 
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Connoijfances requtjès pour ordonner indi- 

cieufement de U grandeur des par- 
, f/V/ Fort . 

V. 

\ I 

O N ne peut ordonner iudicieufemcnt 
de la capacité que les Battions doi- 
uent auoir , de la grandeur des flancs, 
de l’ccendue des gorges , de la hauteur 
& de la largeur des parapets , du ram- 
part & des autres parties qui contribuent 
à la défenfc & à la confcruation d’vn 
fort; fi auparauant on n’a la connoiflan- 
ce de la portée , de la force & de la gran- 
deur du Canon , & des autres armes à 
feu, de la nature & delà confiftencedcs 
terres, & d’autres chofesfemblables,qu’on 
aprend, tantparleraport&: par les écrits 
des Ingénieurs &C Capitaines expérimen- 
tez qui en ont traitéfftomme Iean Erhard 
Ingénieur de Henry le Grand , Vfano 
Capitaine de l’Artillerie en Flandre, que 
$>ar l’experience & les remarques qu'on 
en pourra faire. 
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La grandeur du tanon» 



L E s pièces d’Artillcrie plus ordinai- 
rement employées à ruiner & à dé- 
molir , font celles qui portent le calibre 
de 30. àifj.liurcs. Le Canon de France 
a de longueur enuiron 10. pieds , Ton Fuit 
14. étant monté fur fon fuft enuiron 19. 
la largeur prife fur l’eflîcu eft de 7. pieds, 
la baie a 6 . pouces de diamètre , & pefe 
33. liures &: vn tiers. 

La Coulcurine montée fur Ton fuit a 
de long 19. pieds, & de large fur l’eflieu 
7.pieds, fa longueur de 1 1. pieds. 

La Bâtarde a 9. pieds de long, montée 
fur vn fuit 16. pieds, de large 6. 

La Moyenne a de long 8. pieds, fur le 
fuft enuiron 13. pieds, & de large 5. pieds 
& demy. * 

• Le Faucon a de long prés de 7. pieds, 
fur fon fuft 11. pieds, de large 5. &:demy. 

. Le Fauconneau a de long prés de y. 
piés,m5té9. & demy, de large 4.^ demy, 
La place baffe portant deux Ca- 
nons, a d’ordinaire é.toifes de large, &: 
autant de long, ou de profondeur. 

F iij 

* 

• , > 
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’ Ld proportion au Canon, 



j »* j * ♦ * ^ _ 

L E Canon pris félon fon metail pefc 
480 o.liures, fa baie a 6 pouces de dia- 
mètre, &c pefe 35. &: vn tiers. 

La Couleurinc a de metail 3700. li- 
urcs , fon boulet a de diamètre 4. pouces 
& 10. lignes, &pefei6. liures&demie. 

La bâtarde pefc 2500. liures , le bou- 
let a 3. pouces & 8. lignes de diamètre, & 
pefe 7. liures 8 c demie. v . , •. 

, La Moyenne a de metail 1500. liures, 
le boulet 3. pouces & 3. lignes de diamè- 
tre, &: de poids 2,. liures &3.cartcrons. 

Le Faucon a de poids 8ooî liures, le 
boulet a. pouces & io. lignes de diamè- 
tre, pefant i. liure& demie. 

Le Fauconneau a de metail 740. liures, 
le boulet vn pouce &: 10 lignesdcdiame- 
tre , & dcpoids3.quarterons&:dcmy. . 

LefditesproportionSpeuuet eftrechan- 
gées luiuant le iugement des Expers. 

La poudre pour la charge eft d’enuiron 
le tiers de là pefantcur de la baie. { 
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La portée du Canon. ,. 

t 

L A portée du Canon prife en droite 
ligne, ou de point en blanc,cftd’en- 
uiron 700. pas communs de 3. pieds cha- 
cun, ou de 350 toifes, 

La Coulcurine en a autant à peu prés. 
La Bâtarde vn peu moins. 

Le Moufquet ordinaire porte à 120. 
toifes, &: s’il eft renforcé à 140. ou 130. 
toifes. 

La mefme piece de Canon peut eflre 
tirée fans danger en vn iour cent fois , 
ou,commcraporte V fano par expérience, 
huit fois en vne heure. 

La Couleurinc peut aufsi eflre tirée 
en vn iour enuiron 100. fois. 

La Baflarde peut tirer en vn iour en- 
uiron I2j. coups. 

La moyenne iyo. coups. > * f ; 
Le Faucon 180. coups. 

Le Fauconneau 200. coups. 

Les Baceries fe font ordinairement de 
120. toifes, ou de 100. toifes, pour éuiter 
en quelque façon les coups de moufquets 
ordinaires. 

F iiij 
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L a force du Canon, 

L A force ordinaire du Canon tiré 
d’enuiron zoo. pas ou ioo. toifes, eft 
deperceriy.à * 7 - pieds de terre , moyen- 
nement raftife, i o. & iz. pieds feulement 
de bonne terrace ferrée de long-temps, 
2z.& 24. pieds de fable, ou de terre mou- 
uante. 

Vn coup de Canon tire à propos dans 
vn'e tcrrace,&: de la diftance fudite, rui- 
nera plus qu’on ne peut rétablir aucc cin- 
quante hotées de terre. Vn homme peut 
de 60. toifesporter en vne heure 30. ho- 
tées de terre. Ainfi 12. hommes peuuent 
fans danger rétablir en mefme temps, ce 
qu’vn coup de Canon aura ruiné deram- 
, part. 

La force du Canon tiré de bas en haut., 
& de haut en bas, ou deniueau, eft égale 
du côté du Canon, mais eu ëgard au corps 
qui reçoit le coup , celuy qui eft tiré de 
bas en haut, ébranlé dauantage. 

Mile coups tirez promtement auec 
10. canons feront plusde ruine que 1500. 
tirez auec j. canons. 
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La grandeur des Forts . 

L Es Forts te les Fortereflcs fc redui- 
fentà deux ordres, le petit &: legrâd. 
i-e petitcontientles Forts, Citadelles, 
Châteaux. Le grand, les Viles , Forte- 
reires & Places fortes. Le petit eft diuife 
en quatre, àfçauoirlefortRoyal, qui eft 
larcglc&Iemodelcdesautrcs. Le grand 
Fort ou Fort de trois carts. Le Fort moyen 
ou Fort de moitié j enfin le petit Fore 
ou Fort de quart. Le petit a vn quart du 
Royal , le moyen deux quarts , &: le grand 
trois. Le grand ordre eft aufli diuife en 
deux , à Içauoir les petites places & le$* 
grandes. Les petites font depuis l’hexago- 
ne iufqu’aa dodécagone exclufiuement. 
•Les grades dâs le dodécagone, & au defs*. 

Le Fort Royal fertde milieu &: de mc- 
fure, ayant fahgnededéfenfe de 120. toi- 
les, &: en baillant aux autres quelques par- 
t ies, vn quart , deux, ou trois , & fi on veut 
plus ou moins , fuiuant la necelfité & l’o- 
cafion ; Mais le tout réglé fur le Royal. 
D'autres diuifent autrement les Forts, 
mais peu importe, &: tous fe rencontrent 
en vne me fuie réglé. - - j 
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T a b le des Profils • 



E Llc porte entefte^. profils répondans 
aux 3. enceintes, & exprime danslcs 
colomnes, Jes mefures que les parties ou 
les lignes du profil marquées par les mef- 
mes lettres doiuent auoir. Prenez pour 
exemple vn Fort Royal qui auroit le pro- 
fil de la 1. fig. Pour en connoîcre les par- 
ties , raporcez ledit profil à la eolomne 
Royale, ayant la vûe fur le nom des piè- 
ces exprimées à côte, & vous aurez tout. 
Voulez- vous la bafe du profil A B. cher- 
chez dans la table à côté , bafe AB, & 
voilà en mefmc ligne dafis la eolomne 
Royal: iz.toifes. Voulez-vous le pieddu 
talud AC? Cherchez àcôré,talud A C* 
& voilà en mefme ligne t.j.toifes. Ainfi 
la largeur du fofle B I. a ij.toifes , &c. 
Si ledit fort auoit le fécond profil por- 
tant muraille, vous vous feruiriez du z. 
profil & de la mefme eolomne Royal, & 
s’il auoit foffe-braye vous prendriez le 3. 
profil. Et la largeur de la folfe-brayc 
B G. fcroitde3. toifes. Ainfi des autres. 
CF. cftde 6. pieds. 
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A plie at ion de U T abledes Profils» 

E LIc fert pour toutes fortes de Forts 
& de Places dans la conduite fuiuan- 
te. r. Pour les Forts du premier ord*c, 
prenez le profil de la première figure, &: 
la eolomne Petit, ou Moyen , ou Grand, 
ou Royal , félon la nature du Fort , & la 
eolomne vous baillera tout comme cy- 
cleuant. 1 . Pour les Places du a, ordre, 
prenez le profil de la z.ou de la 3. figure, 
félon votre deflein , & la eolomne Royal, 
ou Ville. 3. Pource que le Royal peut 
auoir vne des trois enceintes , à fimplc 
rampart,ou à muraille, ou àfoffc-braye, 
vous pouuez aufli prendre l'vn des trois 
profils. 4. Les trois profils que vous y 
voyez font faits pour le Royal > & doi- 
uent élire acommodcz aux autres Forts , à 
la faueur de la fable , qui vous dit com- 
bien de toifes ou de pieds doiuent auoir 
les lignes de chaque Fort répondantes à 
celles du Royal* 5, Sila Vile ou la Pla- 
ce que vous delfcignezn’a que le fimplc 
rampart jferuez vous du premier profil. 
La ligne de défenfe cft fupofée eftrc de 
1 2 o. toifes au fort Royal , aux Viles de 120. 
ou de i30.oudc 140. toifes. Augrand fort 
de 90. au moyendetfo.aupctitdejo. 
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Loix eu Reglemens pour les grandeurs. 



T Ouchant le Fort Royal & les Places 
qui font au deflus de luy , voicy cc 
qu’il y faut garder autant qu’on peut. 

i. Le flanc doit auoir au moins 1 6. toi- 
fes , & s’il en a plus , il fera meilleur. ^ 
i. *La demy-gorge a le mcfmeregle- 
ment que le flanc. 

3. Que la ligne de defenfc ay t du moins 
Uo.toifes , &C quelle ne pafle pas 140. 
ou ryo. 

4. Le Baftion le plus capable eft: le 
meilleur. 

5. Le pan du Baftion peut auoir de 4 o. 

àyo.toifcs. * 

{ - ' 

6 . La Courtine peut auoir de7p.à'50. 
toifes,& mefme 100. 

7. La figure reguliereeft préférable à 
lirreguliere. 

8. .La place qui dans la mefme quan- 
tité d’enceinte cnfermeplüs de terrain eft 
la meilleure. \j. . r- V ; 

Les loix des angles ont été aportées 
en leur lieu, & doiuenteftreconfiderces. 
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Les Parapets, 

f~ ' k f 

L Es parapets des grands forts font faits 
pour refifter au Canon plus ou moins. 
Leur largeur eft de 2. à 3. toifcs, ainfi qu’el- 
le eft ordonnée dans chaque ordre. La 
hauteur eft ordinairement de 6. pieds, & 
vous leur en donnerez autant fi on n’or- 
donne autre chofe en particulier, ou, fi l’o- 
cafionle demande, 7. ou 8. ou mcfmc9. 
pour couurirla caualerie. Chaque para- 
pet a fa banquette haute de 2 . pieds, & lar- 
ge de 5. parlabafe. Quand les parapets 
font plus hauts que de 6 . pieds , on leur 
donne z. 0U3. banquettes. On les pofc 
fur lcrampart en dehors, biffant parfois 
vn relais au bas du rampart. Le parapet 
n’en a point, &: fuit le talud du rampart. 

Lctalud intérieur du parapet a la qua- 
trième partie de la hauteur du parapet , 
prife depuis le haut iufqu’à la banquette, 
c’eft à dire d’vn pied. L’cxiericur enui- 
ron autant , quand il a rekis , autrement 
il fuit le talud du rampart. 

Le glacis fe prend par vne ligne tirée du 
haut du parapet, iufqu’à la contrefcarpe. 
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Conduite generale dans le defiein des profils • 



L E profil outre la largeur reprefente 
lesjiauteurs, tant fur Ihorizod qu’au 
deflous s ainfi pour faire heureufemenc vn 
profil il faut commencer par vne ligne 
blanche qui reprefentera l’horizon , & 
s’apellera le niucau de la campagne , 
puis il faut pofer fur cette ligne la lar- 
geur des grandes parties, comme la bafe 
du rampart, la largeur du fofle , &c. & 
dans lefdites grandeurs pofer en fuite les 
largeurs particulières des taluds , para- 
pets , relais , &c. Et de plus il faut cle- 
uer fur l’horizon , ou abatre au deflous 
des lignes à plom blanches , par chaque 
point des largeurs pofées , & marquer 
fur ces lignes les hauteurs de chaque par- 
ties tant en haut qu’en bas. En fuite il 
faut joindre lefdites hauteurs l’vneàl’au- 
tre par des lignes oeuîtes , fur lefquclles 
on pofeta la largeur des taluds. Enfin il 
faut conduire U marquer des lignes par 
les points de rencontre , comme vous 
ale? voir. 



l 
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Conduite particulière dans le profil. 

P Our faire le profil d’vn Fore Royal: 
i. Reconnoiflez dans la table chaque 
mefure comme cy-deflus J &: faites comme 
dans le profil première fig. 2. Tirczl’ho- 
rizon AM. & pofezy les largeurs A B. la 
bafe du rampart de 12. toifes, prife fur vne 
échelle. Bl.largeur du folTé iy. toifes. AC. , 
EB. taluds 3.toifcs , &cc. marquant les 
points A.C.D.E.B.F.G j &c. 3. Eleuez 
les ploms AN. B Y. F V, &:c.. marquez y 
les hauteurs AN. B Y^.toif. &c. 4. Ti- 
rez les lignes blanches N Y. VZ,&c. &: 
vous aurez la bafe du parapet P Q.. 5. 

Marquez les taluds A O. % Q. F®, IX. 4 
Zc en fuite les lignes O P. » X,&c. 6. Fai- 
tes le parapetfur la bafe P Q. pofant B R. 
de 6. pieds, &: mettant la banquette le 
refte fuiuant la nature du parapet, à fça- 
uoir vn parallelogrammefur P Q. hautdc 
6- pieds, puisvn pied de talud vers R. & 
la ligne ocultc R I. pour le glacis R S. En- 
fin prolongeant BQ^vers S.l’efplanadc 
de mefme. Si le profil porte muraille, pre- 
nez la fécondé figure , & faites de mefme. 
Le chemin N L. ou B P. cft pris dans la 
bafe du rapart.N’oublicz pas le relais H G . 
&lctaludOH. d’vn pied pris par enhauc. 
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Les T aluds. 

L E Talud eft fait pour donner pied 
aux terres, à ce qu'elles fe feutien- 
nentmieux. Les murailles en ont aufllà 
mefme fin. Ainfi les taluds font diferens, 
fuiuant la nature des corps taludez . Trois 
lignes y font confiderccs, 
la hauteur ou le plom, A 
B. le piedoulabafe, BC. 
l’inclination ou le talud, 

AC. la mefme hauteur 
comme A B. de 6. pieds , 

peut auoir diuerfes bafes 

comme B C. de 6 . pieds , ou de 4. ou de 3. 
ou de 1 . ou de 1 . lors que le pied eft égal 3 
la hauteur, comme A B. 6. pieds , B C. 6 
pied, le talud eft naturel, &fc donne aux 
terres mouuantes, on le dit, 6 . fur 6. Si ( la 
bafe n’a quej. pieds, c’cft vn talud adou- 
cy pour les terres raffifes 5 qui fe dit,^. fur 
6. Si A B. aïo.picds , ScB C. 1 . c’eftvn 
talud roide SC de muraille , dit, 2 . fur 10 . 
ou j. fur f. ainfi des autres. On mefurc 
quelquefois le pied par en haut, B.C. par 
A D. parallèle Sc égale à B C. aiufi pour 
bien faire vn talud on fait auparauant vn 
Parallélogramme. 
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LES GLACIS, 

L Es glacis font opofezaux talucîs, ou 
font des ealuds qui ont le pied ou la 
bafe, plus grande que le plomou la hau* 
teur ; 6 c en fuite la ligne d’inclination 
fort adoucie. On les pratique furies ter-, 
races 6 c parapets , tant pour donner cours 
aux eaux , que pour faire vue , & auoic 
moyen de découurir &c de tirer i’ennemy 
lors qu’il aproche. Le glacis des parapets 
fe conduit par vne ligne qui porte fur la 
contrefcarpe ou fur l'efplanade. Tirer 
tout le long du glacis , c’cll tirer en barbe. 
ProJU en ferjpettiue. 

Voyez la table des profils4.Zig.r1 vous 
en voulez autant fur vôtre profil , quel 
qu’il foit faites de la forte. 1. Ayant fait 
le trait du profil fuiuant fon Ordonnan- 
ce, tirez des lignes par toutes les pointes 
des angles, qui foient parallèles entrclies, 
6 c a plom au regard du niueau de la cam- 
pagne. 2. Prèncz-les tontes d’vnc mef. 
me grandeur, comme d’vn dcmy-pouce 
ou d vn pouce. 5. Ioignez-lcs toutes par 
des lignes. 4 Choifilïez vôtre iour 6 c 
ombragez les faces opofées au iour. * 
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VRATlgVE DANS LE DESSEIN 
des outtrages. 



A Vant que de tracer les ouurages fur 
le terrein, il en faut faire le deflein 
fur le papier. A cét cfet il faut fçauoir 
l’vfage de la réglé ou du compas de pro- 
portion. S i vous trauaillez fur vn deflein 
general comme d’vnc circonualation, &: 
prétendez y placer dans l’endroit ordinai- 
re vn ouuragc particulier, comme vnc re» 
doute , feruez-vous de l’échelle du def- 
fein general. 

Si vous trauaillez feparcmcnt ou hors 
du deflfein general, prenez ou faites vnc 
cchclle à commodité. 

Autrement faites à difcrction le trait 
fondamental de vôtre ouuragc , ainfi qu’il 
eft ordonné : &c puis prenez quelqu’vne 
des lignes principales , comme le côté de 
la fig. ou la ligne de défenfc , & l’ayant 
mifeà l’écart diuifez- là en autant de par- 
ties qu’elle doit auoir de mefuresfuiuant 
la nature de l’ouurage. Ainfi ayant fait le 
trait d’vnc redoute , prenez la face & la 
diuifez en io. parties, qui vous reprefen- 
teront autant de toifes. 

-, * ‘ » ' i /• X 
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P Ourleplan. i. Faites la fig. natu- 
relle comme le carré , le Pentagone, 
&c. de lignes blanches, & fuiuand’vfage 
de l’échclic. i* Du centre de la figure 
tirez des lignes blanches ou des rayons 
prolongez par toutes les pointes des an- 
gles de la figure , tant entrans que for- 
tans , pour vous feruir à trouüer la con- 
joncture des lignes de chaque face. 3. Ti- 
rez des lignes parallèles au côté de la fi- 
gure, ou au trait fondamental, qui par- 
tent d’vn rayon prolongé à vn autre , &: 
dans la diftance qu’ordonne la table des 
profils , où font les largeurs de chaque 
pièce. Ainfi le profil ordonnant la lar- 
geur de 6 . pieds; vous les prendrez fur l’é- 
chelle , & de cette diftance vous tirerez 
la parallèle. 4. Yne face achcuée delà 
forte , faites les autres de mefrae , & vous 
feruez des points déjà trouuez. 

Pour le Profil. Vous le ferez fuiuant 
la conduite des profils cy-delfus auan- 
cée , pour y reüffir prenez vnc échelle 
particulière, U plus grande que celle du 




» 100 ÀRCHITECTVRË 

Bejfcin de U Redoute . 4 

T Able des mcfures furie profil* j.fig. P O. $. 

pieds. ON. 6 . pieds, N R. 3. pieds, RS. 

8. pieds, PX. J. pieds , O V. & N T. 6 . pieds, 
RK. &S A. 6 . pieds à X I. demy-picd , VD. 
i, pied, G T. i. pieds , K C. & H A. j. pieds. 

Le Plan. x. fig. i. Faites le carré À B C D. fui- 
uant l’vfage de l'échelle. 2- Tirez les rayons ou- \ 
^ trepafTans V N. VO, &c. 3. Tirez parallèle- 
ment à A B. & dans les diftanccs prifes fur l’é- 
chelle X. fuiuant la table des mefures, les lignes 
EF. pouriabafe du parapet de 6 . pieds, la ban- 
quette G H. de 3 pieds , L M. le relais de 5. pieds, 
lcfoflc N O. de 8. pieds. 4. Le refte de mcfmc. 

Le Profil, 2. fig. 1. Faites l’cchelle parti- >. 
culiere L. a. Tirez le niueau de la campagne 
B E, & y pofez les largeurs prifes dans la table 
& fur l’échelle P O. 3. pieds , ON.i, N R. 3. 
RS.8.&C. 3. Eleuezles plomsP X. O V. NT. 

R K. S A. & pofez les hauteurs P X. & O Z; 
a. pieds , O V. & N T. 6 . pieds , R K. & S A. 

6 . pieds. 4. Dèduifez les taludsXI.demy- pied. 
VD.i.pied, GT, a. pieds , K C. & AH. 3. 
pieds. 5. Marquez les lignes BP. PI. I Z. 
ZD. DG. GN. NR. RC. CH. HS. SE. 

Si vous le voulez en perfpe&iue , faites comme 
cy-dcffus. 
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L'ETOILE CARKE'E . 

T Abledes grandeurs fur le profil AH. 

16. pieds, A C. C D. D E. 3. pieds, 
EF. ï.pied, F G. G H. 3. pieds, H L. 3. 
pieds , L B. 9. pieds , C I. i.pied ^ DK. 
3. pieds, EZ. j.pieds, E S. HT. 9. pieds, 
LM. B N. 6. pieds, SV. i.picd,XT. 
3. pieds, MO. NP. 3 pieds. XR. i.pied. 

Le P Un, i. Faites le carré A B C D. 
prenant AB. de zo.toifes & fai fan t le - 
chelleX. 1. Tirez EA. EN. EO. ED. 
ocultes. 3. Faites l’angle MA O. de iy. 
degrez, comme M B G. 4. Le parapet 
O F.parallelcâOB. &delargcur7. pieds, 
pris fur 1 échelle. P G. les banquettes de 
9. pieds, H R.lerelais de 3-p. MN.le fofle 
de 9.pieds,&lcreftc de lafig.de mefme. 

Le Profil. I. Tirez l’horizon A B. 2,. 
Pofez les largeurs prifes dans la table des 
mefurcs, & marquantles points A.C. D. 
E.F.G. H. L.B. 3. Eleuez les ploms 
Cl. DK. EZ. FV. GX.HT.LM,&c. 
4. Fermez les hauteurs tirant ST. MN. 
&c. 5 .PofezIestaluds SV.i.p.XR.i.p.&c. 
6, Marquezleglacis V R. &les taluds Z 
V. RH. LO. BP. & lereftc H.L O.P.B. 
comme deuant. 7. Faites les banquettes 
corne deuant, auec vn talud & demy pied. 



io 4 ARCHITECTVRE 

, L'E’TOILE PENTAGONE. 

L E plan. i. Faites le Pentagone don- 
nant enuiron 1 6 . toifes à A B. ou en- 
uiron 14. toifcs au rayon V A. z. Faites 
l’angle B A O. de iy. ou 20.degrez, com- 
me A B O. 3. Tirez les rayons outre- 
palTans V A. VL. VN , &:c; Tirez pa- 
rallèlement à O B. le parapet O G. de 7. 
pieds de lajge , les banquettes M H. 9. 
pieds , k relais T S. 3. pieds , le foffe 
LN. 9 . pieds , &: faites les autres faces 
de me fme. 

Te profil, i. Tirez l’horizon A B. 1 . 
Pofez les largeurs AH. 16 . pieds , EH. 
7. pieds , AC. CD. DE. 3. pieds. 3. 
EleuezlesplomsCI. D K. ES.&c.LM. 
BN. 4. Pofczy les hauteurs CI. i.pied 
& demy , D K. 3. pieds, E Z- 5.picds, E S. 
H T. 9 . pieds , L M. B N. 6. pieds. 5. 
Marquez les taludsS V.i. pied, X T. MO. 
P N. 3. pieds, XR. 1. pied. 6 . Marquez 
le glacis V R. 7. Tirez & marquez les 
taluds V Z. R H , &c. 8. Faites les ban- 
quettes comme cydefïus. 

AuertifTcment. Vous pouuez donner 
à la bafe A H. 18. pieds , donnant à G H. 
3. pieds & autant à AC. CD. DE. 
Vous garderez la mefmc réglé fur le plan. 
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10S ARCHITECTVRE 

LL FORTTN CARRE'. 

T Ablc des mefures fur le profil, a.fig. 

A E. bafe du ramparc zi. pied , B E. 
bafedu parapet. 7 pieds, 7 DE.calud ex- 
térieur 4. pieds, 7 EF. relais 3.pieds,FG. 
fofle id. pieds, B X. E P. hauteurs 9 . pieds. 
B T. hauteur du terre plein 3-pieds , B W 
y.pieds , FM. G N. hauteur du fofle , b. 
pieds, OX.i.pied, RP. 4.pieds, \ SA. 
talud naturel, MH. LN.3.pieds. 

Le Plan. 1. Faites le carré A B C D. 
donnantàAD. îo.toifcs. 2. Prolongez 
DA. vers L. &AB. versM. & BC. vers 
O. & C D. vers F. 3. Diuifez chaquecô- 
té A B. B C, &c. en 3 parties au points F. 
G, &c. & tirez par ces points des lignes 
bcultcs. 4. Du point F. tirez F E. faifant 
l’angle DF E. de 30. degr. 5. Faites en 
autant aux points I N. P. & voilà le trait 
fondamental en prolongeant les autres li- 
gnes, comme N G H. pour auoirle flanc 
G H.& les autres demefme. d. Marquez 
èn dedans le rampart & fon parapet , & en 
dehors le relais & le fofle parallèles. 

Le Profil. Faitcs-le fuiuant la pratique 
des profils , prenant les mefures dans la ta- 
ble des mefures icy en telle, & ayant la 
vue fur la 1. figure pour l’irnitcr. 
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LE FORT ENTIER . 



C onduite gener Ale. i. Faites la figu- 
re naturelle comme le carré > pen- 
tagone , &c. icy B C D E F. i. Faites 
le trait fondamental fuiuant l’ordre qu’il 
vous plaira, & dont vous aurez en fuite la 
pratique, comme l’Italien , François, &c. 

, 3. Déterminez l’cfpece du fort que vous 
voulez faire, ou auquel vous voulez ata- 
cher votre trait , qui eft encore indiferent. 
Vous ferez cela en donnant à la ligne de 
déféfe, ou au côte de la figure, les mefures 
propres àchaquc efpecc de fort, àfçauoir 
au petit jo.toifcs, au moyen 6 o. au grand 
^o.&au Royal 120. aux grandes places & 
aux Viles 120. & plus iulqu’à Uo.toifes. 
4. Faites votre échelle fur ladite ligne , 
ou côté, & fur cette échelle faites le plan 
& le profil ainfi qu’il vous fera ordonné, & 
Iclonquevousaurezchoifi vôtre encein- 
te , & les dehors , prenant les figures te 
pratiques fuiuantes pour vous conduire. 

Vous ferez le profil fur la table te fur la 
conduite des profils , & le plan fur lcs.dcf- 
feins fuiuans. 
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II* ARCHITECT VRE 

T K AIT A L'ITALIENNE. 

- I 

L E premier dcgrc contient les Forts à 
4 .j.£. 7. ou «.angles , & fupofc4. 
principes, i. Le triangle de la figure ,com- 
mé ABC. qui cfl: ou d'vn carré , ou d’vn 
pentagone, &c. 2. La demy-gorge égale 
a la S. partie du côté. 3. Leflancàplom 
& égal à la demy-gorge. 4. Le fécond 
flanc du tiers de lacourtine. 

Pratique. 1. Le triangle A B C. félon 
la figure & les rayons prolongez AR. A L. 
2. B C. diuiféen 6 . parties & vne à C E. 
&B D. 3. EH. D I. à plom & égales à 
CE. 4. D E. en 3. parties aux points G. 
ZcJ?» y. De F. par H. la ligne F H E. & 
de G. par T. la ligne G T R. 6 . Les au- 
tres faces de meime. 

Le 2. degré contient les places à 9. 10. 
angles &au deflus, & fupofe 4. principes 
defquels le 1. 2. Sc 3. font comme au pre- 
mier degré, le 4. eft le feu pris du milieu 

de la courtine. 

* __ \ 

Pratique, Comme cy- defius à cecy 
prés. D E- diuifee par la moitié en W&: 
de V.par H. la ligne VHL . comme V 
TR. de V.par T. 

Ml- 
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TRAIT A LA FRANÇOISE. 

L E premier degré a fes figures de 4. y. 

6 7.&8.ângles, & 4principes. i.La 
pointe du baftion, ou l’angle flanqué eft 
dans le carré de 60. degr. au Pentagone 
80. dans les autres de 90. degr. 2. La 
■ défenfe razante. 3. L’angle de l’épaule 
droit. 4. Le triangle delafigure connu. 

Pratique, i. Le triangle ABC. félon 
la figure. 1. L’angle A B O. & A C D. 
dans le carré de yo.degreZjdans le Pen- 
tagone de 39. dans les autres de 45. degr. 
3. Ledit angle diuifé par la moitié par B 
F, CG. 4. Des coupes D.&E. la cour- 
tine D E. 5. E H. D T. à plom fur les 
défenfes DC. EB. le refte des faces de 
racfmc. * 

Le %. degré a les figures à 9. angles &: 
au delà , &c 4. principes. 1. La figure. 
2. La pointe du baftion droite. 3. Le 
flanc razant. 4. Le flanc à plom fur la 
courtine. 

Pratique. 1. Le triangle ABC. fuiuanc 
lafig. '2. Les angles AB E. A CD. de 
4y. degr. 3. Lefdits angles diuifez en 
deux également par B F. CS 4. La 
courtine DE. y. D T. E H, fortant à 
plom de DE. 6 . Les autres de mefme. 
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T rait Holandois , 

P Rem ter degré. Les figures à 4& à y.ÔC 
iufqu’à il. angles , &c. 5. principes. 
Le 1. le triangle delà fig. z. L’angle flan- 
que égal à la moitié de l’angle de la figure 
aucciy.dcgr. 3. Le pan de 4o.toifes. 4. 
La courtine de 8o.toiL 5. Le flanc au car- 
ré de 10. toif. &croifl*ant aux autres deio. 
pieds fur le precedent. 

Pratique, 1. Le dcmy-angle de la fig. 
ABC. z, A B T. égal au demy-angle 
flanqué fuiuant la fudite règle. 3. L’cchel- 
le de 40. toif. prife fur B T. à difcrction. 
4. T D. d’autant de toifes qu’ordonne la 
fudite règle, y. D E. parall. à B C. 6. D 
V. égale à B T. 7. XVK.aplomfurBC. 
& voilà en K.le centre de la place. 8 . Au- 
tant pour V E H C. & lesautres faces. 
Second degré. Le Décagone &C au delïus. 
y. principes. I. La figure, z. La pointe 
du Baftion droite. 3. Le pan 40. toifes. 
4. La co\irtinc double du pam 5. Le flanc, 
la moitié de la face. 

Pratique, La mefmc en gar danrlcs prin- 
cipes. Autre trait. Le mefmc que deflus à 
cela prés. 1. L’angle flanque à la moitié 
de l’angle delà fig. & 3 o. degr. z . Le flanc 
au carre de 12. toif. & croît de 2.3. le pan 
48. toif. la courtine 72. 
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TRAIT COMPOSE 

P Rentier degré . Le carré &: le penta- 
gone 4. principes. 1. La figure. 2. 
La demy- gorge égale à la 6 . partie du cô- 
té delà fig. 3. Le flanc égal à la demy- 
gorge & à plom. 4. Le flanc razant. 

Pratique, i. Faites le triangle ABC. 
'& prolongez les rayons. 2. BC. en 6. 
parties égales , U vnc defditcs parties à 
BD. CE. 3. DT. EH. à plom égales 
àDB.&EC. 4. De D. par H. la li- 
gneD H L. &dc£.par T. IaligneETR. 
le refte demefme. 

Second degré. Les figures à 6. 7. 8. an- 
gles &: audeflus. 4. principes fupofez. 1. 
la figure. 2. La demy-gorge égale à la 
6 . partie du côte. 3. Le flanc à plom Se 
égal à la demy gorge. 4. La pointe du 
baftion droite. 

Pratique . 1. Le triangle A B C. & les 
rayons prolongez, a. B C. en 6 . parties 
égales , & vne à B D. & C E. 3. D T. 
& EH. àplona,&: égalcsàD B.& E C. 4. 
T G. à plom fur BR. & H S. fur C L. 
5. G R. égale à G T. &: S L. à H. 6. T 
R.&HL. autant du refte. Autrement, ti- 
rez du bout d’vn flanc à l’autre voifin F T. 
& prenez G R. égale à G T. & tirez T R. 
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PREMIERE ENCEINTE. 

P Ortant le ramparc, lefoffé, & lacontrefcarpe 
j. principes fupofcz. i. La figure fondamen- 
tale DHDD.&C. a. L’échelle fur le trait. 
3. Le profil H. ou la table des mefurcs pour y 
prendre les largeurs. 

Pratique. 1. Prolongez & menez les rayons 
AX. AN, &c. en forte que la courtine DD. foie 
coupé» par moitié par la ligne AN. 2. F O. 
O G> &c. parallèles à B H. HD, &c. fuiuantla 
largeur du parapet du rampart, prife dans la ta- 
blc ou dans le profil. '3. LL. parallèle à la cour- 
tine fuiuantla largeur du ramparr. 4. P S. paral- 
lèle, à B H. fuiuant la largeur du fofic. 5. T V. 
parallèle fuiuantla largeur du Couridor. 6 . XZ. 
parallèle fuiuant la largeur de Tcfplanadc. 7. CC. 
parallèle fuiuant la largeur de la rue de 6. ou 8. toi- 
les dans les V iles,& moins dans les autres forts. 8. 
C E. parallèle à L A. de 3. ou 4. toifes de large pour 
la moitié de la rue. 9. E E. éloigné de A. enuiron 
15. ou 10. toifesde large pour la place d’armes. ' 
Jldrejje. Tranfportez les points X.T. P. B. F-L. 
&c. lurles autres rayons fcmblables, comme Z. 
V.S. fur leurs fcmblables, & feruez-vous en ordi- 
nairement pour les fudites lignes & pour leurs 
femblables. 

\ . ; . . il 
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\ % 

Seconde enceinte . 



P Orcant rampart, muraille , fofle, & 
conrrefcarpe : les mefmes principes 
fupofez que dans la precedente. 

Pratique, i.. Tirez FO, &c. parallèle 
au trait fondamental à la largeur de la 
muraille prife furie profil, ou fur la table, 
a. Faites le rampart comme dans la pre- 
cedente 5 & tout ce qui concerne le de- 
dans. 3. Faites le fofle dans l’enceinte 
precedente. 

Auertijfement general. On ne met d’or- 
dinaire dans les plans de reprefentation 
que la bafe du rampart , la bafe du pa- 
rapet, & la bafe de la muraille , auec vn 
trait plus fort fur le dehors pour repre- 
fenterle parapet de la muraille. Déplus 
la largeur du foffé prife depuis le relais 
qui y eft compris , iufqu’au premier trait 
du Couridor : Mais quand on veut faire 
vn plan d'adreffe & de conduite > on y 
ajoute la largeur des taluds , tant inté- 
rieurs qu’exterieurs, les relais» & chofcs 
femblablcs : non toutefois les banquet- 
tes» s’il n'y a quelque chofc particulière. 
Cecyaparticntà toute forte de plans. 
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TROISIEME ENCEINTE. 

P Ortant, rampart, foflc-braye, lefof- 
fc à contrefcarpe à la façon de Holan- 
de. 3. principes fupofcz. 1. Lctraitfon- 
damcntal B, &c. réprefentantla face ex- 
térieure du rampart. 2. L’échelle fur le 
traie. 3. Le profil fait fur l'échelle N. ou 
fur la table des mefures. 

Pratique. 1. Faites le rampart à l'ordi- 
naire comme cy-deflus, tirant pour le pa- 
rapet F. & C i parallèle au trait fonda- 
mental. a. Tirez V R L. parallèle au trait 
par dehors , & de la largeur que doit auoir 
la fofle-braye auec fon parapet. Le refte 
comme cy-deflus. . 

Si l’enceinte eft compoféc & porte ram- 
part , muraille, fofle-braye , & contref- 
carpc , vous procéderez en particulier 
comme cy-deflus, touchant chaque piè- 
ce, la fofle-braye fera pour lors plusbafle 
dans lefofle. 

Auertijfement general. Pour diflinguer 
chaque piece, vous reprefenterez les par- 
ties plus releuées par quelque couleur 
plus forte II fombre,commè les parapets, 
le rampart & l'efplanade fur la hauteur. 

• i 
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Dcjfein de U demy •Lune. 

L ' Ordinaire . 4. principes fupofez. 1. 

La place deuant la courtine. 2. La 
capitale d’enuiron jo.toif. 3. Les faces 
étendues en forte qu’elles couurent les 
flancs des battions. 4. La pointe de 60. 
ou^o.degr. 

'franque, i. Prenez fur le concours de 
la contrcfcarpc auecla capitale, AC. de 
50- à ^o.toifesi ou faites vn trianglecqui- 
lateral fur la courtine , & la pointe fera- 
celle qui doit auoir la demy - Lune, comme 
C. 2. De l’angle de l’épaule du parapet 
intérieur, O tirez vers C. la face BC.& 
de mefme de l’autre côté CD. 5. Mar- 
quez les demy-gorges B A. DA. 4. Mar- 
quez le rampart & le parapet fuiuant vô- 
tre delfein & le folle particulier, de 2.tiers 
de la largeur des grands foffez: &: condui- 
rez tout au tour le Couridor& l’efplana- 
de, &lerefte, &$’il ell befoin faites vn 
profil particulier fuiuant l'intelligence 
des demy Lunes. 

L' extraordinaire • Les demy- Lunes s’a- 
jnftent aux endroits qu’elles doiuent eou- 
urir. Ainfivous aurez égard à leurs gran- 
deurs raifonnablcs,& fur tout à ce qu’elles 
foient flanquées bien auantageufement. 
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OVVRAGE A CORNES . 

O Rdinaire. 4. principes. 1. La place deuant 
la courtine, z. La défenfe de izo. toif. en- 
uiron. 3. La largeur égale à la courtine auec fon 
parapet, comme à M H. &X S. 4. Les pointes 
de *o. degrez du moins.< 

Pra ire. 1 fig. I. Tirez à plom au regard de 
la courtine les lignes X C A. à S D B. 2. Prenez 
X A. & SB de 1 o.toifes, & tirez A B. 3. Faites 
CAR. Sc DBG. de 70. degrez. 4. Diuifez 7 . 
A R & B G. par moitié en F T. y. Prenez V G. 
&VR égal es à V F. & V T. & tirez F G. &RT. 

(, Faites lefoiïe à l'ordinaire & le rampart au pa- 
rapet. 7. Faites lademy-Lune raifonnable, luy 
donnant la capitale enuiron égale à la courtine G 
R. la flanquant d’enuiron le milieu de la face. 

Autre trait, a. fig. Faites l’angle C AV. de 60. 
degrez , diuifez A V. en j. parties égales , en don- 
nant deux à la lace AF. tirez la courtine G R. 

1 >ar V~& F G & T R. à plom. Ainfi vous aurez 
e feu du milieu de la courtine. 

Extraordinaire. Les cotez C A. & B Ù. font 
par fois en queue d’arondelle , fuiuant la commo^ 
dtté des endroits d’où ils dôiuent eftre flanquez; 
peu importe , pouruû que la telle foit raifonna- 
ble, & les cotez bien flanquez. 

. ; / - MI- 
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Deflttn du couronnement . 

L £ />/**. i. Prolongez K K D. vers L. Se pre- 
nez le flanc HL. enuiron de 20. toifes. 2. 
Tirez L|. parallèle au côté D E. 3. Tirez O I. 

f >arallcleà H L en forte qu’elle foit éloignée de 
a contrefcarpe B, Sic, de zo. toifes , Si de la forte 
vous aurez le point I. dans la coupe de O I. ÔC 
L I.' 4. Tirez O R V. éloignée de A B. de xo. 
toifes. Si parallèle à AB. & vous aurez lé point v 
de coupe O, & V. ou milieu de l’ouurage qui fera 
le centre du baftion bâtard. 5. Diuifez OV. 
par la moytié en R. & voilà la courtine O R. 

6 . Eleuez à plom R S. luy donnant xo. toifes 
enuiron. 7. Du point S. tirez parallèlement àla 
gorge R V. la face ST. 8. Faites le côté droit 
îemb labié au trait fondamental de U forte. Choi- 
filiez vne enceinte propre à vôtre deflein , ou 
vn profil aucc cette conduite, fi le profil de l’ou- 
urage à cornes cftprisdu fort moyén,prcnez pour 
le couronnement le profil dii petit fort , fi du 
petit fort, prenez le profil de l’étoile 

Ainfi vous conduirez tout au tour le folfé T 
SR I L. & au dehors la paliflade marquée parles 
points. Le profil vous le prendrez fur le petit fort 
ou fur l’étoile. Céc ouurage à cornes fe flanque 
foy-mefm* par le flanc EN. N P. fera flanqué 
de fa place. 
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L' SX P L IC ATION DES OW RA- 
ges touchant les places irregulteres. 

C ’Eft lafigurenaturcllequidonncaux 
places le nom de regulieres ou d’ir- 
reguliercs. Voicy les règles pour les con- 
noicre. * ‘ 

i. Celles qui ont les angles égaux en- 
tr’eux , & les cotez aufli , &c d’vne gran- 
deur raifonnablc entre ioo. toifes &: 150. 
* font régulières , & de nom &c d’éfet, tel 
eft l’hexagone G H K , &cc. 

i. Celles qui ont les angles &: les co- 
tez inégaux font irréguliers comme l’he- 
xagone ABC, &c. 

3. Celles qui ont les angles égaux hc 
les cotez auflï , mais d’vne grandeur qui 
ne Toit pas raifonnable , à fçauoir au déf- 
ions de 100. font irregulicres. 

O’icy naiflent plufieurs fortes d’irregu- 
larittz que vous alcz voir , mefmc celles 
qui viennent de rcxcericuf de la place» 
& la rendent extérieurement irrcgulicrc. 



« . 
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r REM I E RE SORTE ü' I R R E- 



gulariié dans Us I 1 Lices. , 

L 'Irrégularité la plus fuportablc & la 
,plus capable d a Alliance & de per- 
fection , ell celle qui'naic de l’inégalitc 
raifonnable des cotez diferens en Gran- 
deur, & neanmoins dans certains termes, 
qui ne choquent point , ou tres-péu les 
îoix de la fortification . en vn mot tels 
que font les^ôtéz apelcz cy-defius rai- 
fonnables comme ceux de l’Hexago- 
ne A B C D &c. 

Cet te forte d’irrégularité cft allez ordi- 
naire, &fe trouue en la plupart des pla- 
ces : auAi ell- elle peu confiderable^ 
Elle fc peut aufiy remarquer dansles 
faces particulières des places , & dans 
les baftions &: pièces fcmblabies. Ainfi 
le baftion VRSTX cft irrégulier, les 
pans étans inégaux < & les demy-gorges 
suffi , & le baftion KHGLO.eft regu- 
lier, tout y étant proportionné. 
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CONSEQUENCES DE LA S E- 
conde forte d‘l rregularité. 



T Outc irrégularité porte quelque in- 
commodité , outre la diformité qui 
eft dans la figure. Cette fécondé forte d’ir- 
regularité a fcs defauts qui font récom- 
penfcz par autant d’auantagcs quelle 
fournit. Voicy fes defauts, i. Mus le 
côté eft long , & plus la place s’éloigne 
de la perfc&ion du cercle 5 qui eft le plus 
capable. Cela paroît aflez das l’hexagone 
ABCDfcF. z. Les baftions fur vne li- 
gne droite veulent le fofle extrêmement 
large pour auoir la défenfc du flanc op- 
polé, vous le voyez aflez dans le baftion 
P K. voicy fes auantages. i. La tenaille 
des baftions fur vne ligne droite, eft plus 
ferrée, c’eft à dire les faces des baftions 
voifins fc regardent plus dire&emcnt, &; 
s’cncredefendent mieux. i. Pourbatrre 
le pan d’vn baftion il faut que l'ennemy 
aproche fa bateric plus prés de l’autre 
baftion. " 



• • 
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TROISIEME SORTE 
d* irrégularité. 



C ‘Eft celle qui naît de Peftormité d’vn 
angle encrant dans la place. 

Telle eft celle qui paroît dans l’o&o- 
gone AB C DE , 6cc. ou l’angle ABC. 
au lieu de fe porter en dehors , comme 
l’angle ON V. dans l’autre o&ogonc ré- 
gulier , entre dans la place 6c l’amoin- 
drit d’autant. 

Que h dans vnc mefme place , il fc 
rencontroit deux ou plufieurs angles de 
cette nature, elle feroic encore plus irré- 
gulière. , 

Cet te irrégularité fetrouue pour l’or- 
dinaire dans les places qui font empef- 
chccs de quelque voilinage comme d’vn 
Pala; SjOU de i’auance d’vne colinc ou d’vn 
marais, ou d’vn Sol inégal 6c iugé mau- 
mais par ceux qui les premiers ont bâty 
la place, 6c en ont tracé le premier aligne- 
ment. * 



CONSEQUENCES DE LA TROI- 
Jicme forte d' irrégularité. 

* 

C Ettc irrégularité a vn defaut confi- 
derable, d’autant que l’angle entrant 
retranche le terrein de l^place fans en 
diminuer le pourtour , &: en fuite pèche 
contre la réglé generale qui porte que 
Les places font d’autanc meilleures 
qu’elles embraflent plus de t.errein dans 
vne enceinte ou pourtour de mefme gran- 
deur. Ainfi de deux places qui ont le 
pourtour égal , à fçauoir de 950. toifes, 
comme l’oétogone irrégulier ABCDE, 
&c. Et le régulier mis en la precedente 
fig. c,clle qui a fon aire plus capable com- 
me l’o&ogone régulier, eft meilleure d’au- 
tant quelle peut contenir vn plus grand 
nombre d’habitans &: defoutenans à mef- 
mes frais. ‘ t 

D’où l’on conclud que plus vne place 
aproche du cercle , qui eft la règle de 
toutes les figures , plus elle eft parfaite. 
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AV~TR.ES C 0 N S EgJ EN C ES 
de la troifiéme forte d'irrégularité. 

C Ette même irrégularité fondée fur 
vn angle encrant , en tire vn auan- 
tage de quelque confideration, c’cft qu'il 
ôte à raffaillanc autant de lieu pour ata- 
quer , & en donne autant aux affiegez 
pour foûcenir , & pour eombatre. 

Voyez le cercle A O C. décrit du cen- 
tre B. &c conccuez que de chaque partie 
de fa circonférence, on peut eombatre, 
donc l’aflaillant n’a que le plus petit arc, 
à fçauoir A OC. pour eombatre , &lc 
foutenant a le plus grand , à fçauoir A I 
C. pour foûtenir. Ainfl l’angle encrant 
ou flanquant , eft préférable en ce point 
au forçant ou flanqué. ' . 

Ajoûtcz que l’angle de tenaille tel qu’eft 
l’angle entrant, comme A B O. eft moins 
auancé, & en fuite moins cxpofc:& qu’il 
flanque l’autre, ce qui eft plus parfait. 

# / 
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Z A QV AT R I E' ME I RREGV- 

Urïté des Places. 

. . / 



C ^Ettc irrégularité vient de l’enormité 
fd'vn angle Portant , &c fe jetant trop 
loin au dehors } & d’ordinaire fous vn 
arc , ou vnc ouuerture qu’on ne peut 
pas couurir d’vn baftion raifonnable. 
Tel cft l’angle G A B. compris par les 
cotez G A. A B. d’vne grandeur qui 
n’eft pas raifonnable , à fçauoir de too. 
toifes , & qui enferme vn arc de 68.de- 

grez * • . " • 

Cette irrégularité peut naître de deux 

chefs, i. D’vn rencontre ou hazard, à 
raifon que ceux qui ont autrefoisfaitl’cn- 
ceinte de la place , ont eu plus d'égard à 
la conferuation de quelque commodité 
particulière ^ qu’à la force ou à la bien- 
feancc de la Place, z. De quelque forte 
de neceflité fondée fur la nature du ter- 
rain , ou fur la fîtuation de la place. 
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C ON S B QJ E N C ES DE LA 
quatrième irrégularité . 

C Ettc forte d’irrégularité à beaucoup 
de difgraces. Gar outre que la fi- 
gure eft defagrcable, cette forte d’angle 
rend la place fort éloignée de la perte- 
dion du cercle , qui reflerre toutes fes 
parties , le les vniflant les rend plus for- 
tes , le n’en expofe pas plus l’vne que l’au- 
tre : au contraire cét angle auancé vers 
l’ènnemy , tft expofe le comme aban- 
donné. 

De plus , fuiuant ce qui a été dit cy- 
deflus touchant l’angle entrant , cetuy- 
cy a tout le contraire , le foumiflant à 
l’ennemy plus de lieu pour ataquer , en 
ôte autant au foûtenant. Faites vn cer- 
cle fur la pointe L. le vous verrez .que 
l’arc enfermé parles cotez LV. LO. fe- 
ra beaucoup plus petit que rcxtericur. 

Bref les cotez dudit angle entrantfonc 
d’ordinaire hors de raifon, 
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A VT RE S CONSEQUENCES 
de U quatrième irrégularité . 



C Ette efpeee d’irregularité n’eft pas fi 
difgraeiéc, qu’elle ne porte auec foy 
quelques auantages qui peuuent eftre 
confiderjpz. 

i. On peut facilement mettre ordre 
à fes difgraces , en donnant à l’angle quel- 
que régularité auantageufe. Ainfi l’an- 
gle BAC. cft réduiten vnc tenaille ren- 
forcée , afTez agréable 5c redoutable à 
l’ennemy. " 

a. Quand cét angle eft capable de * |j 
fubfifter à la faueur de deux demy- ba- 
ttions, il contraint l’ennemy de s’aprocher 
dauantage de la place » pour la batre 5 c 
J ataquerj Les bateries bien réglées fefai- 
fant pour l’ordinaire de forte que les Tyrs 
portent à plom fur la muraille qu’on veut 
renuerfer. ' 

Brefil cft d'ordinaire exeufé par la necef- 
fice,fondceou furla nature dutcrrain,ou 
ur le voifinage , ou fur la fituation. 

i ' 
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LA C IN £V l b* ME 1 RRLGV L A- 
rité des Places* 

E Llc cft fondée furl’étenduë delapla- 
ce au defTous de la raifort , en ce 
qu’ayant vnc figure régulière , elle effc 
neantmoins au defTous de la iuftefTe en 
fes cotez trop petits, & au defTous de ioo. 
toifes. Telle eft celle qui rend l’O&o- 
gone A B C D. irrégulier, quoy qu’il aye 
tous fes côtcz & Tes angles égaux, cha- 
que côté ayant 80. toifes. 

Telle forte d’irrégularité ne peut fub- 
f^fter , & la figure doit eftre neccfTairc- 
ment réduite à quelqu’autre capable de 
fortification reguliere. 

Autrement outre qu’on ne pourroic 
trouucr la place raifonnablc aux battions 
ordinaires , ce fe.roit multiplier les frais 
" à pl aifir contre la réglé. Plus on peut en r 
fermer de terrain dansvn mcfmc nombre 
de baflions , plus la place a d’auan- 
cage. 
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LA SIXIE’ME I RREG F L A R /- 
té des F laces. 



E Llc eft fondée fur l’étendue de la 
place audeflusdela raifon; & en ce- 
la contraire a la precedente , ayant fa fi- 
gure rcguliere, mais fous des cotez ex- 
ceffifs , &: au défais de 150. toifes. Tel 
cftl'odogone A B C D. ayant chaque cô- 
té de 160. toifes. 

Cette irrégularité ne peutfubfifter, & 
doit eftre de necefaté rapelée à quelque 
figure plus petite en fes côtez, autrement 
les lignes de défenfe feroient trop gran- 
des , &C hors de la défenfe du moufquet. 

Neantmoins elle pourroit par fois re- 
tenir fa figure , & fe ranger dans l’ordre 
nouueau des grandes Places , apelé l’or- 
dre renforcé, en doublantlcsflancsilafa* 
ueurd vne courtine retirée dans le milieu 
de la face , le tout auee de très-grands 
auantages, fans augmenter notablement 
les frais. 
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LA SEPTIEME 1RREGVL4- 
rité des Places . 



C Ette-cy au/fi biçn que la fuiuantc çft 
fondée fur 1’cxtcrieur de la place, 
lors q\ie la nature ou fauorife §c auanta- 
ge l’art, puluy nuît & l’afoiblit. Celle- 
çy donc cft fondée fur les auantagesque 
la nature fournit dans la fituation de la 
place, & l'art les met comme ep ligne de 
compte , pour égaler ce qui eft requis 
dans chaque face de la place fuiuant la 
réglé generale. Que chaque face foit 
fufifamment & egalement fortifiée. 

Ainfi lors qu’vne riuicre , ou la mer, 
ou vn lac , ou vn marais , ou vnc pente 
efearpée , rend vn ou plufieurs côtez de 
la place hors d’ataque regulicre , l’art 
prend pourfoy cét auantage , & fc cpp- 
tentc de fermer la place legerement par 
ces oujpagcsapelez Redents , ou pointes, 
tels que font ÇEF GH, &c. ouEPG 
RL, &c. 
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LA H V tT I E' ME SORTE 
d'irrégularité. 



E Llc vient d’vnc difgracc de nature 
fondée fur le voifinage d’vne colinc, 
ou tertre, ou femblablc lieu éleué , en 
forte qu’il découure commandela pla- 
ce, &c en cela l’afoiblit, & contraint l'arc 
pout fupleer à ce defaut d’aflifter plus 
particulièrement la face , ou la partie de 
la place qui reflent petteincommodité. 

* La Place qui eft difgraciéc de la forte 
eft dite commandée, &: la coline ou ter- 
tre comme B , ou A , s’apele comman- 
dement, ou (impie, ou double, &c. pre- 
nant la hauteur de neuf pieds pour vn 
commandement. 18. pour deux,, ajipour 
trois, &c. A. eft die efearpé, ou meur- 
trier. B. commandement adoucy. 

L’art fe cotiure contre ces comman- 
demens, à la faueurdes ouuràges apelez 
Caualiers , comme ces mottes de terre 
propres à porter le Canon > comme Y, ou 
par des trauerfes & des corps de terre 
élcuez comme, &c. 
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V1FERENCE ENTRE LES 
T laces put fuites , bennes, régulier es , ré- 
gulièrement irregulieres , f affable s , de* 
feButufès ) mauuaifes. 

D Ans la grande diucrfité des Places, 
celles qui font aflbrties de tout point 
fans aucune defe&uofité , ny cflentiellè, 
ny de bien-fcancê, font apelces parfaites. 

Quç s'il leur manque quelque agréc- 
fnentdc bicnfeance,commela Symme- 
trie.ou le raport d’égalité entre 1 es parties 
de mtfmc nature f elles feront bonnes re- 
guliefèrAent. \ 

Que fi cl les font irrégulières, mais for- 
tifiéef régulièrement dans la iufteffe des 
pàrtiéS cffenticlles , elles feront regulie- 
rément irrégulières. 

Que fi èllcs font irrégulières &r fortifiées 
irrëgttlicrement par l’afiîftancc & lacou- 
èferture des dehors , elles feront paflables. 

Bref fi elles ontquelque defaut eflentiej* ' 
cèmmelà lignededéfenfehors deraifon, 
ôu quelque partie qui ne foie point flan- 
quée t & femblables , elles feront defc? 
âueufes & mauuaifes. 

MI- 
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P RAT I gV E TOVCHANT LA 
fortif cation des places irregulierts . 



C Ommc les défauts te les manque- 
mens aufqucls il faut pouruoir, font 
plus ou moins împortans, aufli les moyens 
de les corriger font diferens , te plus ou 
moins auantageux * te c’cft à la pruden- 
ce de l'ingénieur d’en v fer à propos,ayanc 
égard à l’état des afaircs qui fe prefen- 
tent, à l’importance de la Place, au temps, 
aux frais, te aux autres circonftances. 

Pour reüflîr en cette pratique , il faut 
auoir deuant les yeux les maximes gene- 
rales & les particulières , pour les fuiure 
autant que faire fe pourra. Et pourgai- 
gner le temps dans la pratique des def- 
feins, te s’y porter aucc plus de facilite, 
il cft bon d’auoir confideré la nature de 
chaque polygone touchant les angles, 
les rayons te les cotez , te d'auoir quel- 
que extrait defdits angles te lignes prin- 
cipales, en formeide table tirée de la de* 
monftration. 

: ' : ; . l 
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MAXIMES GENERALES , P 0 V R 
La fortification des t laces irreguheres. 



i. f L faut réduire les places irregulie- 

1 rcs aux régulières autant qu’on peur, 
én gardant la mefme capacité de terrain 
à peu prés. 

i. Si on ne le peut commodément, il 
faut fortifier chaque face regulicrement, 
en les reduifânt à quelque face d’vne pla- 
ce régulière, ou qui en aproche. 

j. Si cecy mefme ne fe peut pratiquer 
touchant les faces en particulier , il les 
faut rendre régulièrement irreguliercs* 
c’eft à dire les fortifier dans l’étendue de 
la iuftefTc qui eft permife en telles rencon- 
tres , quoy qu'en fuite chaque partie de 
la face n’ayt pas l’agrément ou la propor- 
tion qui fc trouue dans les faces régulière- 
ment compofccs de parties ajuftées pat 
le raport des vnes aux autres , les flancs 
ctans égaux de part te d'antre, les pans, 
tec. 



Digitized by GoogJ 



MILITAIRE. 



i<T 5 

MAXIMES P A RT I C F L I ERE S. 

i. T A ligne de défenfe , ou le côté 

JL du polygone peut porter de ioo . 
à 140. coifes , 5c dans la necefllté à 1 yo. 

2. Le flanc peut auoirdc 12. àzy.ou^o. 
toi Ces. 

3. La gorge du baftion confideréc cri 
fes parties, droite & gauche , dites ordi- 
nairement demy gorges , peut porter en 
tout de 30. ày o. ou 6o.toifes. La partie 
longue portant la courte , lors quelles 
font inégales entr'elles. 

4. La pointe du baftion peut fubfifter 
fous vn angle de 60 a iyo.degrez. 

y.~ Les endroits du pourtour qui ne 
pcuuent eftre fortifiez fufifamment doi- 
uent du moins cftrccouuerts par de bons 
dehors , pour fupleer à cette difgrace. 

6 . Chaque partie fera d’autant plus 
receuable , qu’elle aprochcra plus de la 
iuftefle qui Iuy eft ordonnée dans la pra- 
tique des places rcgulicres , qui feruenc 
demodclle aux irregulieres. 
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PREMIERE P RATI gjf E Tor- 
chant la première forte d'irrégularité . 

S Oic donnée à fortifier la figure natu- 
relle ABC, &c. d’vnc place irrégu- 
lière, chaque côté portant autant de toi- 
. fes que vous y en voyez. AB. loo.ÊC. 
ijj. &c. ' 

Pratique . Rapeiezla figure donnée à 
quelque figure régulière, comme à l’he- 
xagone G H KL O V. puis fortifiez 
ladite figure fuiuant les réglés de la for- 
tification régulière. 

Adrejfe. Pour trouucr la figure régu- 
lière à laquelle vous pourrez rapcler Cel- 
le qui vous cft donnée , Prenezle pour- 
tour (c’cft à dire tous les cotez iointsen- 
femblc ) de la figure donnée , à fçauoir 
750. puis diuifez-dc par la longeur de la 
ligne de défenfe ordinaire , ou du côté 
régulier , à fçauoir 120 . & le quotient 6. 
qui en viendra , vous donnera le nombre 
des eocez ôc des angles de la figure que 
vous cherchez. 

QH 5 ** vous y voulez ajouter 3 o. toifes 
qui relient de la diuifion , vous les éga- • 
lcrez fur les côtez de l’hexagone qui fc- 
. mt pour lors de iz 5 . toifes. / 
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SECONDE PRATIgVE T OV CHANT 
La première irrégularité . 



S Oit donnée la mcfme figure A B C D 
E F, fans qu’il foit permis de changer 
beaucoup le terrain. 

Pratique Par les battions particuliers, 
Ccft à dire qui font ajuftez aux angles 6 c 
aux cotez particuliers , autant que les loix 
le permettent, augmentant ou diminuant 
thaque partie ou quelques vnes, fuiuanc 
ces adrefles. 

i. Pofez les battions réguliers fur les 
angles autant que vous pourrez, comme 
K H G L O. fur E. donnant aux flancs 6c 
aux demy-gorges plus, ou moins , eu 
gardàladéfenfe&aufcudâs la courtine. 

z. Si vous n’y pouucz placer des baftion s 
réguliers, faites-y des irreguliefes comme 
V R S T X. fur A. faifant vne demy-gor- 
gc plus grande que l’autre, afin de tenir 
les courtines Sc les défenfes dans la raifort. 

3 . Si quelque côté efttroplongoutrop 
Court, prenez de l’vn fur l’autre, 6c faites 
B C. plus court, & Ah. plus long. 
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TROISIE* ME P R AT I £ SFR 
la fécondé irrégularité . 



S Oit donné l’hexagone irrégulier A B 
C D b F. ayant vn côté exccflif, com- 
me A B. de z6o. toifes,& foit permis d’a- 
grandir le terrain. 

Pratique par les parties ou portions te- 
gulieres, ou par compofition des parties 
rcgulicreSjOutre laptcmiere pratique qui 
clt préférable à toute autre. \ 

Faites que le côté exccflif A B. foit la 
corde de i.ou 5. battions ou faces, ou plus, 
félon fa portée, & eu égard à l’autre por- 
tion plusgrande, en forte que toutes deux 
conjointement aprochent de quelque fi- 
gure reguhere, comme icy de l’o&ogone. 
Amfilur A B. vous ferez d’vn çcté trois 
battions ou faces, A. G. H. B. & de l'au- 
tre vous rcglerez les 5. faces qui y font, 8 c 
ferez autant de battions. 

Conduite. I. Faites AV B. égala trois 
angles du centre de I oéfogone , donnant 
àVAB. VBA lecomplcment de AV B, 
2, du centre V. faites régulièrement les 
autres, ou égalez le tout à dilVretion. 
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gVATRlt'ME PRATIQUE SV R 
U féconde irrégularité* 

» • t 

S Oit donnée la mefmc figure auec Ton 
côté cxccflif A B. de 160. toifes, fans 
qu’il foit permis d’agrândirle terrain. 

Pratique Par ics baftions fur vne li- 
gne droite , comme LT R O N. où les 
demy-gorges ML.MN. fontde 10. a2j . 
toifes, les flancs L T. N O. à plom &de 
10. toifes enuiron, la pointe T R O. droi- 
te ou enuiron j bref le corps du baftion 
autant Capable qu’on pourra, propor- 
tionné à la place où il eft , en changeant 
les mefures, toûjous dans f étendue des 
Tegles generales Le fofle doiteftre tel- 
lement conduit que les défenfes foientli- 
bres, comme en P. &K. 

Conduite» DiuifezAB. de 260. toifes 
par 120. & le quotient 2. vous donnerai, 
faces ou baftions. Sur ce tout , vous éga- - 
lerez le refte , en forte que les defenfes 
foient raifonnables iufqu’à 130. toifes & 
enuiron j & les autres faces par la fécon- 
de pratique. ^ 

ï ‘ ' ' . » 

% 
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ClNiiyiE'ME P RATIQV E SV R 
la troijicme irrégularité. 

^Oit donne Po&ogone ABCDEFGH. 
^ ayant vn angle entrant ABC. compris 
parles cotez B A. BC. de izo. toifes, & 
qu’il foh permis de remplir le terrain, 
Pratique Changeant l’angle entrant 
en vn angle Portant, ou enfermant dans 
la place ce que l’angle entrant en retran- 
che, ainfi l’angle entrant OMV. égal au 
donné ABC, eft changé en O N V . 

Conduite. Ce changement fait vous ra- 
pelerez la figure entière à quelque régu- 
lière par la i. pratique ; où vous réglerez 
chaque face par la fécondé. 

Ce qu’il faudra garder déformais , & 
lors que les figures ou les parties des fi- 
gures pourront cftre fortifiées par les pra- 
tiques precedentes , nousfupoferons que 
cela fe fafTc , fans qu’il foit befoin d en 
faire autre mention. «• * 
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SIXIEME PRATIQJE SFR 
la trotjiéme irrégularité. 



S Oic donnée la mcfme figure aucc Ton 
angle entrant ABC. fans qu’il foit 
permis d’agrandir le terraip. 

Pratique par vnc plate-forme ou baftion 
fur vn angle entrant ; ainfi i. figure fur 
ABC. eft pratiqué le corps D F G E. ou 
2. fig. D F L. &: la pièce eft achcuéc dans 
la 3. figure. ; V : ,, 

Conduite . 1. Prenez les demy-gorges 
BD. BE, de 2o.toifcs enuiron. 2. tie- 
uez à plom les flancs D F. E G. d’autant 
ou enuiron. 3. Ioignez la face F G. qui 
fera toûjousaflezdéfepduèdes courtine? 
voifines , 6c de la place qu’elle a dans la 
tenaille de l’angle entrant: vousla pour- 
rez couurir d’vne bonne demy-Lune, ou 
y pratiquer des flancs retirez comme D L. 
VK. 

Vousla pourrez aufli faire en pointe 
comme dans 1a a. fig. de 70. à $0. degré* 

ou plus. 

' * ^ • 

- . 1. 
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SEPTIEME P R AT I £)V E STR 
La troifiéme, irrégularité. 



S Oic donnée la mefme 
mefmcs conditions. 

Pratique par l’ouucrture de l’angle# en- 
trant, pour y pratiquer des flancs retirez, 
comme vous voyez dans la x. fig. & en 
particulier dans la a. & 3. 

Conduite. Sur la 2.fig. x. Prolongez 
les cotez A B. vers D. & C B. vers O. pre- 
nant lefoits B D. & B O. de 10. àiy. toif. 
z. Fleuez à plom les flancs DR. O T. de 
io.toif.cnuiron. 3 IoignczOD. 4-Fai- 
tes des cpaulemens ou orillons fur le bouc 
des flancs R T. y. Vous pourrez vous 
contenter d’vne partie de cercle , com- 
me dans la y.fîg. d’vn rayon de io. toifes 
enuiron. Vous pourrez couurir l'angle 
d’vne demy-Lunc. 




fig. & dans les 
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H V IT I E'M E P RAT rgV E SFR 
la quatrième irrégularité. 



S Oit donné l’heptagone ABCDEFG. 

ayant vn angle forçant exceflif A. &C 
qu’il foit permis de changer le terrain. 

Pratique en changeant l’angle exccf- 
flf en vn raifonnablc & proportionnéaux 
autres, &: puis réduire le tout à quelque 
figure reguliere par la première pratique, 
ou réglant l’angle fubftituc &: les autres 
par la 2. pratique. 

Conduite . Les deuxcôtcz AB. AG. 
de zoo.toifes font racourciscn deux au- 
tres de 120. ou 130. " 

Autrement. Confidcrcz la portée de 
la diftance de G. à B. & la prenez pour 
vn côté exceflif, & puis reglez tout par 
la pratique 3. ou 4. comme vous feriez fl * 
efe&iuement l’angle A. eoit retranché 
par vne ligne de G. à B. 
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nevfie'me p ratiqv e sfr 

la quatrième irrégularité. 

\ . 

S Oi'c donnée la mefme fig. fans qu’il 
foie permis de retrancher le terrain 
notablement. 

Pratique en retenant l’angle déeou- 
uert , &: le flanquant de part & d’autre 
par des bons demy- baftions , comme V 
OL. & particulièrement BAC. 

Conduite . i. Prenez AD. AG. d’en- 
uiron ioo.toifes ou plus, eu égard au re- 
fte du côté qui doit fournir le demy-ba- 
ftion &c la courtine voifinc. 2. Eleuez 
les flancs à plom DE. CH. chacun de 
40. toifes enuiron. 3. Prenez la gorge 
D B. GC. de 4© toifes enuiron. 4. Fle- 
uez à plom les flancs B F. CK. d’enui- 
ron 20. toifes. t y. Tirez les faces F E. 
K H. 6 . Reglez les angles entrans E 
DA. H G A. fuiuant la feptiéme pra^ 
tique. 
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DIXIEME PRATlQ^FE SFR 
U quatrième irrégularité • 



S Oic donnée la mefme figure dans les 
mefmes conditions. 

Pratique ouurant l'angle, & y prati- 
quant vne tenaille renforcée , comme P 
R X. fur l’angle donné A B C , & plus 
particulièrement h D F. fur l’angle don- 
né A B C. ou bien changeant l’angle for- * 
tant en vn entrant. 

Conduite . I. Retranchez A O. A V. 
de 6 o. toifcs , plus ou moins, félon les an- 
gles voifins , & les cotez de l’angle A B. 
A C. 2. Eleuez à plom les flancs VF* 
O E. les prolongeant vers H &K. 3. 

Rcg!ez l’angle entrant EDF. parla 7. ^ 
pratique, ou en cette façon. Pour renfer- 
mer la tenaille lors que la place eft im- 
portante, prenez D H. D K. de 20. toif. 
enuiron. Tirez la courtine H K. élcuezà 
plom les flancs K V. N O. puis acheucz 
les baftions de part &: d’autre , & vous 
aurez vne bonne piece. 
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ONZIE'ME PRATIgJE SV R 
la cinquième irrégularité . 



{T Oit donné l’odogone AB CD EF G. 
Irrégulier quant aux angles, mais ayant 
les cotez trop petits 5 à fçauoir de 80. toi- 
fes. 

Pratique en changeant 'vne figure ré- 
gulière en vne autre reguliere. Ainfi. 
loftogone A B C D E. eft changé en vn 
pentagone F G H K L.aprochanten gran- 
deur dudit o&ogone. 

Conduite. Par la première pratique ra- 
pelcz la figure donnée à quelque figure 
reguliere. Ainfi prenez le pourtour de 
Fodogonc A B C. à fçauoir8. fois 8o.toi- 
fes, puis diuifez le produit, àfçauoir64o. 
par 120 & vous aurez 5, te 40. toifesde 
'lurplus. Ainfi vous ferez vn pentagone 
aux cotez de 110. toifesou 115. Ou bien 
diuifez 640. par 6. & vous aurez vn he- 
xagone aux cotez de io<?,toifes. 
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dovzie’me p rati £ nr e sv R 
U fixicme irrégularité.. 



S Oit donné l’oétogone A B CD. ré- 
gulier en angles , mais exceflif en Tes 
cotez de i6o,toifes. 

Prattque en doublant les défenfes 
par vne courtine retirée au milieu : ce 
qui peuteflre pratiqué auantageufemenc 
en telles ocafions. Voyez en bas l’o&o- 
gone renforcé , 3 c à côté le trait d’vne 
face Sc d’vn angle. 

Conduite . Soit le côté de fo&ogone 
F T. de i) 5 o.toifes, &c LTX. l’angle de 
l’oétogone i. Diuifez lecôté F T. en 8. 
parties égales. 2. Donnez* en vne aux 
demy-gorges FO. TM. TN. 3. Don- 
nez en 2. aux courtines auancées OH. 
LM, 4. Donnez en 2. à la courtine re- 
tirée L H. y. Faites à plom les flancs 
retirez H V. L K de zo. toifes, & tirez la 
courtine V K. < 5 . Eleuez à plom les pre- 
miers flancs M R. N P. *7. Du flanc V. 
tirez par L. la défenfe qui fera ia face R S. 

r ' ,, • 
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TREZIE'ME P R An gVE SFR 
la Jcptiéme irrégularité. 



S Oit donnée vne place étenduëlelong 
d’vne riuiere , ou fur le coteau d’vne 
coline efcarpéc. 

Pratique parles redents, ou par les an» 
gles fortans & entrans. Ainfi la place A. 
cft fortifiée du côté delà riuiere par re- 
dents , auec vne pointe au milieu pour 
flanquer de part & d’autre , & les extre- 
mitez fe ferment à l’ordinaire. Le mef- 
me efl gardé dans la place B. fortifiée par 
pointes. '• 

Conduite peur les redents . i. Prenez 
les flancs C E. F G , &c. de zo.toifes en- 
uiton. z. Faites l’angle du redent de^o. 
'degrez plus ou moins. 3. Faites les cour- 
tines EF. GH,&c. de 1 oo.àiio. toifes. 

Les pointes E P G. G R L. font à pro- 
portion , chaque côté à difcrction eu c- 
gard au lieu, 
ionnable. , 



& l'angle de grandeur rai- 
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gV AT 0 R Z I E' M E P R AT J gV E 
- fur U huitième irrégularité. 



S Oit donnée vne place commandée, 
comme de A. ou de B. 

Prattque éleuanc des trauerfes , ou Ca- 
ualiers pour fc couurif. 

Conduites. Les trauerfes fe font plus 
ou moins épaifles , &: hautes fuiuant les 
endroits qui font commandez. On les 
fait ou fimples en façon de parapet ; ou 
plus fortes en façon de rampart. 

Les Caualicrs font auflî plus ou moins 
éleuez le capables eu égard aux fins qu’on 
en prétend , non feulement pour couurir, 
mais encore pour commander la campa- 
gne. La figure eft ou carrée ou ronde, 
ou oualinc, lec. Trois parties y fontcon- 
fidcrables. La plate- forme où l’on place 
le Canon. Le parapet qui le couure , le 
la montée qui le conduit en haut. Le 
profil donne les hauteurs le les largeurs, 
le le plan les largeurs le les longueurs ^ 
l’ordinaire des redoutes ou des fq^ns. 
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CONCLFSION DES 
Pratiques fudttes . 



L E s pratiques precedentes fe rapor- 
tent à certains chefs qu’il cft bonde 
polfeder pour s’en fcruir aux ocaflons, 
les joignant cnfemblc s’il cft necelfairc. 
Les voicy dbrdre. ♦ 

i. Vn baftionpofé inégalement fur fon 
angle , ou jrrcgulicr. 

2. Vn baftion fur vne ligne droite > ou 
plufieurs s’il eftbefoin. 

3. Vn demy- baftion, ou deux enfem- 
ble fuiuant la neceftité , & plufieurs s’il 
cft befoin. 

4. Vn réduit pratiqué dans l’angle en- 
trant. . * 

y. Vne courtine retirée dans le milieu 
de la courtine generale. 

6 . Les redents & les pointes ou an- 
gles entrans & fortans. 

7. Les Triangles, Caualiers,& Pla- 
teformes, 

8. Les dehors , rauelins , cornes a & 
femblables, 

MI- 

, - ■ t ' 
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L'ART DE FORTIFIER DE - 
montré dans les parties principales . 

L 'Ingenieur, l’Archite&e, & tout autre qui 
Ce meflc de fortifier , s’il eft fçauant &: hon- 
neftc homme, doit apres auoir prefenté fon def- 
fein fur le papier , démontrer que s’il eft exé- 
cuté fidellement , l’ouurage qu’il promet fera 
bon , raifonnable, dans les iuftefles que l’Art, 
& la raifon demandent. 

Acét efet il fe fett de deux fortes de princi- 
pes. Les vns font pratiqués ôc fondez fur l’cx- 
perience , les autres fpeculatifs & géométri- 
ques. 

Les premiers alignent les grandeurs & les 
iuftefTes de chaque partie, comme du flanc , de 
la ligne de défenfe , de l’angle flanquant , du 
flanqué ôc femblables. 

Les autres preuuent que iefdites- parties ont ou 
auront en efet , la grandeur qui leur eft ordon- 
née* 

Les principes pratiques, 

L Es principes pratiques font fondez fur la na- 
ture, les efets Sclyfage des armes donc on fe 

N 
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fcrt pour ataquer & défendre les Places auec 
l’experience de ceux qui les ont défendues ou at- 
taquées heureufement & auecauantage. 

• Vous auez le tout dans la première partie de 
cétouuragc, où il eft traité du Canon & defern- 
blables armes , St où les grandeurs de chaque 
partie font ordonnées conformément à leur fig. ■” - 

Voicy les principes plus conlîdcrables.' • 

1. L’angle flanque doit auoir de ^o. à po. de- 
grez. 

2. L’angle flanquant ne doit pas auoir plus de 
ijo.degrez. 

3. Le flanc ordinaire doit auoir 20. roifes ou 

plus. * , . .. 

4. La demy-gorge autant. . ’ , 

5. La ligne de défenfe doit auoir de 120. à 150. 
toifes. 

& fjri rfi i$y : $1 r$i A\ : «î 5 ! 1 rfe 

Les principes fpeculatifs. 

L Es principes fpeculatifs font tirez en partie 
des elemens d’Euclide, en partie de la Tri-' 
gonomctric , St en partie de 1 arpentage , ou 
de l’art de mcfuretles plans & les corps foltdes. 
Pour cét efet il faut auoir en main les tables des 
flnus St des tangentes , auec les logarithmes. 
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Pratique de la, demonftration. 

L Es fudits principes etans fupofez , il faut 
prendre en^articulier chaque ouurage, & en 
ayant confiderc lanature & la pratique, fairela 
demonftration de chaque partie en détail, ou du 
moins des principales, quiferaportent pour l’or- 
dinaire à j. ou 4. dans les petits ouuragcs , & à 
5. ou 6 . dans les grands. L’vfage vous ferabien- 
toft Maître. 

La Redoute . 

L A redoute n’ayant ny angle flanquant ny flan- 
qué, ny flanc, ny pan ny courtine*, mais feu- 
lement 4. laces couuertesd’vn parapet, & défen- 
dues d’vn fofle, la demonftration n’eft pas gran- 
de ny dificilc , & prcfquc toute dans la pra- 
tique. 

L’experience fait voir que la redoute eft rai- 
fonnablc & commode lors qu’elle a de 10. à 20. 
toifes en chaque face : la pratique luy en donne 
autant,que faut-il démontrer dauantage î 
Refte la proportion qui doit eftre entre le foffé 
& le parapet auec fa banquette , puifque Je fofle 
doit fournir la terre au parapet :& le parapet em- 
ployer la terre du fofTé , autrement il y auroit 
ou du fuperflu, ou du manque. L’vn & l’autre eft 
raifonnable quandlcurs capacités font égales, ou 
aprochantes de l'égalité. 
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Mefurçz le parapet , 0e premièrement . la Wtta-, 
ce fur le profil P I Z D G N. puis le folide fur 11 
faee A B. B D, &c. en déduifant les encoigneurcs. 

Faites en autant du fofle fur la furface R C H S. 
& la longueur N O. O P , &c. & vous trouuc- 

iez égalité raifonnablc. : 

yoll a €« que le R. P. Bourdin a latfe de U de - 
nonftrtùon defon Architecte Milice: Lu mon 
mui l'a (urpris a empeche <]H tl ne l Acheua/f.^ le 
J„v JimfaUde dificulté de faire imprimer l ex- 
plication & lu praline fan, la * m f r f'r. î-! fdl 
ch* nt tienne de ceux f»( défirent de fefentr de 
eé, ouurage,ily en* fort peu e,u, fetent curieux 
de, demonftrationt. Toulefei > pour contenter ceux- 

là aufii bien ?«< lot autre, > « U » r V" P ° n 
voidque plufi'*” ,a demandent , en la leur fera 
■voir Dieu aydan, , acheuee parvn habile homme 
oui* efté un de, meilleur, ieoher, du R.P. Bout- 

dm. 
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GEOMETRIE 
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'Est vne partie de la Geometrie qui 
fait & qui mcfurc les figures , dont les 
Capitaines & les Ingénieurs ont befoin» 
tant dans le cabinet furie papier pour le 
deflein , que dans la campagne fur le terrain pour •- 
la conduite des ouurages. ( . t ‘ 

Première partie , quelle s font les figures 
Géométriques . 

C Omme les jetons dans l’Arihmetique repre- 
fentent les fous, les liures , les ecus , & cho- 
fes femblables , que l’on compte : ainfi les lignes 
& 'les figures fenfiblcs dans la Géométrie représen- 
tent les lignes 5c l«s figures vrayes & teelles, SC 
mcfme les intelligibles 5c imaginées, dont on cher- 
che la connoiflance. 

On confidere toutes les lignes dans la ligne droi- 
te, & toutes les figures dans le triangle, comme 
dans leur principe : Voyons les lignes , puis les 
triangles. .. 

* s \ 

Aa 
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i LA GEOMETRIE 

LÈS LIGNÉS. 

L Es.vraycs lignes font les coupes ou les 
bornes & limites des furfaces, comme 
les furfaces font les bornes des corps, &: 
le point cft le bout de la ligne. 

Les lignes imaginées font celles qu’on 
fe reprefente eftrc tirées d’vn point à l’au- 
tre , comme de la pointe d’vn baftion à vn 
autre. 

Les lignes fcnfibles font celles qu’on tire 
efc&iücment fur le papier ou fur le terrain, 
de forte qu’on les puiffe voir ou toucher, 
pour le moins en partie. 

Sur le papier i .fig. comme A B. C D. auec 
la plume & l'encre ou le crayon tout le long 
. d’ vnc réglé: fur le terrain auec des cordeaux 
bandez de piquet à autre comme EF. EH. 
H G. 

Quand elles font fort longues, on fefert 
de rayons vifucls ou de mire, rendus fcnfi- 
bles en partie. Ainfi a.fîg. l’œil A. mirât dâs 
le blanc B.y porte fon rayon de vue, &dref- 
fele fuzil A C. tout du long de la ligne vi- 
fuelle A B. en forte que la partie du Fuzil A 
C.reprefentc&rendfcnfiblcvne partie du 
rayon vifuel AB. que vous pouucz dire alct 
tout le long du fuzil qui en fait vnc partie. 
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Lignes faites ou tirées auel U réglé 
ou le Cordeau. 




Lignes faites avec le rayon aiuflé avncligne 
' ou 4 vne réglé de conduite. 
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L’œil E. en fait autant auec la réglé de conduite 
F F. regardant droit au blanc G. parles pinnules ou 
ailerons EF. On fait fouuentla réglé de conduite 
double , comme T K V. 

Autant en fait 1 œil H. auec le petit cordeau HL. 
feruant de conduite pour lerayonvifuel HR. Ainfi 
des autres. ” à 

... *é 
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LA GEOMETRIE 



Les triangles, 

L Es vrays triangles font des places ou desfurfa- 
ces bornées par des vrayes lignes , comme 3 . fig. 
ABC. fait en le coupant & le ratranchant du refte. 

Les rriangles imaginez fc font par des lignes ima- 
ginées, comme DEF. imaginant qu’il y a des li- 
gnes tirées du point D. au point E. & de E. à F. 
ücc. 

Les triangles fenfibtes font faits des lignes fen- 
fibics, ou fur le papier, comme G L H. à l’ordinai- 
re, ou fur le terrain , comme 4. fig. ABC. auec 
des cordeaux , & DEF. auec des rayons vifuels. 
Les triangles comparez entr'eux font ou fembla* 
blés oudiflemblables. Ils font femblableslors que 
leurs cotez font en mefme raifon, c’cft à dire lors 
que le côté de l’vn contient autant de mefures du de 

F arties , quelles qu'elles foient , que chaque côté de 
autre en comprend ou des mefmes , ou d’autres 
quelles qu'elles foient. Ainfi fi D E. a po. toifes. 
&PT. 90. pieds, & fi EF.a 80. toifes, &RF.80, 
pieds , lcfdits cotez font en mefme raifon, & les 
triangles D E F. & P RT. font femblablcs ; au. 
trement ils feroient diflemblablcs. * 
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T riangles vrays ou imaginez, , ou fcnfihles 
en diuerfes façons. 



Triangles .fimblable s ou de me fine raifion 
comme D E F, & P RT. tels que par l'vn 
on peut connoître l'autre . 



La raifon defdits côtcz eft exprimée ordinairement 
par les nombres des mefures ou parties : Ainfi les 
côtcz DE. DF EF. font comme 100. 90. 80. Sc 
PR. PT. RT. comme 100. 90. 80. ou autres en 
mefme raifon 10.5?. 8. ou 1000.900.800, Sec. 

A a iij 
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Les cotez, des Triangles . 

V Ous pouucz raporter auxfudits triangles, les 
triangles en puifTance , comme, 5. fig. DEF. 
& A B C. confiftans en j. points ou lignes fîtuez en 
telle forte qu’on y peutttouuervn triangle. 

Aurefteon confiderecntous triangles les cotez, 
les angles , •& l’aire , ou le champ & le contenu. 
Touchant le côté on en conliderc 1 a grandeur ou 
materielle ou formelle. 

La materielle eft exprimée par yn nombre de me- 
fures materielles qu’elle contient de pieds, de pas, 
detoifes, &c. La formelle ou raifonnablcefl: ex- 
primée par les nombres des parties ou des mefurés 
quelles qu’elles foient , comme il a été dit tou- 
chant les triangles femblables auxcôtez de 100.50. 
So.ou 10.5. 8 , &c. 

Les angles. 

Ceft à dire les inclinations des cotez i’vn à l’au- 
tre, l’angle étant l’inclination de 2. lignes qui fe 
touchét & fontfituées diuerfement , ainh é.fig.HR. 
& L R. font l’angle K. ou H K L. & non B A. D C. 
qui ne fe touchent point, ny EF. GF. qui ne font 
pas fituées diuerfement. 

On confidere dans les angles leur grandeur me- 
furéepar lesdegrez du cercle qu’ils enferment. 
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La grandeur des cotez, materielle ou formelle 




La grandeur des angles prtfe a la faueur d'vn 
~ cercle décrit de la pointe O.&diuisé 
en 360. parties apelées degrez. 




Tous les degrezfontde mefme grandeur formel- 
le , ayant vne partie du cercle quel qu’il foit di- 
uifé en 360. T. a autant de degrez que P R. 

& que V X. chaque degré eft diuifé en 60. minu- 
tes , 5 c la minute en 60. fécondés. 

A a iii) f 
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Le cercle principe des injlrumens . 

*' ' * ' v 

)0 ur reiiffir dans les mefurcs , tant des cotez 

que des angles , on fc fert de diuers inftrumens, 
qui tous fe raportent au cercle 7. figure. Il en faut 
bien comprendre la diuifion. Tout cercle a 360. 
degrez, le demy-cercle 180. le quart 90. & pour 
cela il eft apelé quart de nonante, 011 quadrant, la 5 . 
partica tfo.degrez , la huitième 45. la douzième 
30. & la 24. 15. 

Le rayon qui palTc par le premier degré s’apelle 
rayon principal , le nombre desdegrez que les an- 
gles contiennent, fait Connoître là nature des an- 
gles, celuy qui a 90. degrez eft apelé angle droit, 
ou à l’efquerre , & fes z.lig. font perpendiculaires, 
ou à pîoml’vne fur l’autre j celuy qui a moins de 
90. eft aigu, qui plus de 90- eft obtus ou oblique, 
bref des angles qui apattiennent aux corps foliaes, 
comme aux tours , billions, &c. les vnsfont ex- 
térieurs , comme MTR. ou T V N. les autres in- 
térieurs, comme R K P. 1. figure. Onmctau cen- 
tre du cercle vne règle de conduite 8. figure, com- 
B C D afin quen tournant elle face diuers angles 
au centre auec le rayon principal : Ainfi le rayon 
principal eft CE. & l’angle qu’il fait auec la partie 
de la réglé CB. eft E CB. connu par l’arc E B. 




\ 
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Le cercle doit cfire diuise en ) é o. degré z, bien 
marquez, & diftingnez,, & nombre z, 

' de io* en 10 . 



Le cercle doit eflre acompagné d'vne réglé de 
conduite , & d'vne boucle pourlefufpendre 



On fe peutferuir dVnfeul quadrant auecvnplom 
ou pcrpcndiculc , & des pinnules à vn des côtez. 
Tel eftle quadrant L P O. le plom P M. pendant 
du centre P. les pinnules P. R. le rayon principal 
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Les angles fur le papier, 

L Es angles des figures faites fur le pa- 
pier , comme 9 . fig. BAC. font con- 
fiderez 5c connus par le moyen du cercle- 
bien diuifé* comme HO. tout Ce raportç 
à ce point. ✓ 

Si fur la pointe de l'angle A. on décrit 
vn cercle ou vn arc , ayant le rayon égal 
à celuy du cercle diuifé , comme l’arc B C. 

& le rayon AB. égala GO. on pourra 
connoître les parties 5c les degrez du z.par 
les parties &parlesdegr. du ptemierdéja 
diuifé, puifqueles deg. de l ? vn& de l’autre 
font entièrement égaux. 

Ainfi l’arc BC. fera connu par vn arc 
égal pris dans le cercle égal G O. & tout 
autre arc 5 quoy que d'vn cercle plus petit 
décrit du même centre A. comme R O . fe- 
ra connu parle mefme arc B G. l vn 5c l'au- 
tre ayant aurant de degrez pris à p*oporti5. 

Les angles fur le terrain . 

Le cercle diuifé étant mis fur la pointe de 
l’anglequefon confiderc comme 10 . figure > 
fur A. enfortequcle centre foit fur la poin- 
te fort autSt que feroit vn cercle décrit de la 
mefme poiate enl’ai diuifé à l’ordinaire. 

. / 1 . 
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Le cercle diuise fert à connaître les arcs d" 
les cercles qui ne font f*s diuifez,* 




A ' 

Le cercle diuise acompagnê de f* réglé de 
conduite , Jèrt à connoître & à fatre 
des anglts fur le terrain • 




Ainfi l’arc D O. eft commun , tant au cercle diuifc 
qu’à l’angle fait par les cordeaux ou rayons de vue 
A E. A B. & la longueur des lignes , n’y fait quoy 
que ce l’oit. 
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Les triangles fenfthlcs • 

P Our mcfurfcr vnc diftancc inacccfliblc 
enl’vn de Tes bouts , comme n. figure 
B A. on prend vn 3. point à commodité, 
comme L.& par le moyen des rayons onfait 
vn triangle fcnfible ABC. puis on confé- 
déré ledit triangle , ôc en ayant connu les 
angles B. C. & la bafe acccffible B C. 
on connoît toutes fes mefures à la faueur 
d’vn i. triangle quiluy foit femblable,*tel 
qu’eft le triangle N F G. qui a autant de . ' 
petites parties de Pechclle D E. en chacun 
de fes cotez que le grand A B C. a de pas 
dans les ficns:Toutel'induftrie eft à faire ce 
petit triangle , vous en aurez la façon cy- 
apres. 

On Ce fertde mefmeinduftric pourme- 
furer les hauteurs inacceffiblcs en vnbout, 
comme 12. figure C B. on prend à commo- 
dité le point A. puis on fait le triangle 
fenfiblc A B C. & apres auoir connu les an- 
gles BCA.& CAB. on fait vn petit trian- 
gle femblable au grand, comme F E G. puis 
on s’en fert pour connoîtrc le grand par la 
loy des triangles fcmbkbles. . * 
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Triangles fenfibles faits ou imaginez, dans 
le flan de l'horizon. 




Triangles faits ou imaginez dans vn plan 
•vertical, ou éleuc fur l’ horizon t 
dr en l'air. 




La loy des Triangles femblables eft, que le grand 
a autant de grandes mefurcs, que le petit en a de 
petites. 

Lc$ triangles font femblables lors qu’ils ont leprs 
angles égaux, vnà vn, le droit au d^oit, le gauche 
au gauche. 



r 
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L'tthellc ou Mode lie, 

P Our confioître & mefurcr les lignes 
fur le papier, on fe fertd’vne échelle, 
c’cft à dire d’vne ligne diuifécenplufteurs 
petites parties, quireprefentcntautautdc 
grandes parties ou mcfurcs des grandeurs 
réelles , comme pieds, pas, toifes, perches, 
&femblables. 

T elle eft l'cchelle D E. dans la fig.n. en , 
tefte de la page precedente , elle a y. peti- 
tes parties & vne grande égale aux y. pe- 
tites. 

Ainfifi vous voulez ces parties vousre- 
prefenteront 10. toifes en toute l’échelle, 
& chacune des petites ne vaudra qu’vnc 
toife. 

Que s’il vous plaîç chacune représente- 
ra io. toifes, &: toute l’échelle en aura 100. 
&mefmes’il eft befoin chaque petite par- 
tie reprefentera ioo. toifes , & toute lc- 
chellc aura iooo. toifes. 

Ce qui a été dit des toifes doit cftreaulli 
entendu des pieds , des pas M des. autres 
mcfurcs fuiuant le deftein que vous aurez. 
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La comfôfitïcn de l' Echelle» 

• . 

L 'Echelle à diferetion ou liberté fe fait de la 
forte. Prenez à l'écart vne ligne droite , puis 
auec le compas ouuert à diferetion plus ou moins, 
félon la grandeur de vôtre defTein , prenez fur la- 
dite ligue 5.oartics égales , ou bien dix fi vous vou- 
lez, puis râmaffez auec le compas ces y.partics, 8c 
les prenez plusieurs fois de fuite fur la ligne pour 
auoir j. 10.15. 20, Sec. ou 50.100. 150 , ôcc. ou de, 
ro.cn 10. à diferetion. Ainfi vous faites l’échelle fi 
longue & de telle étendue qu’il vous plaît, qui pour 
cela eft apelée échelle à diferetion. 

L’échelle contrainte eft celle qu'on fait d’vpc li- 
gne donnée ou déterminée. Ainfi fi on vous donne 
vne ligne longue de trois pouces, vous en ferez vne 
échelle de 120. toifes: En voicy la façon. 

Diuifez la ligne donnée en autant de parties éga- 
les quelle a de vingtaines ou de dixaines , à fçauoir 
en 6 . ou la. parties : puis-diuifez la première par- 
tie parla moitié, qui reprefentera to. toifes, ou y. 
toifes. Enfin diuifez la première moitié fudite en 
5. ou en 10. parties, ôt marquez, à l’prdinairc 5.10. 
zo. jo. 40. ôcc. 
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L'vfagc de CE ch elle, 

» 



A Vcc l’Echelle on rcconnoîtla quan- 
tité de chaque ligne du delfcin ou 
de la figure , en prenant la ligne auec le 
compas & la raportant fur l’Echelle: Si elle 
tient 100. parties vous dites quelle a ioo. 
petites toifes , ou pas, ou perches félon la 
valeur de l’Echelle : & de la forte vous 
connoîtrez toutes les lignes, & en ferez , 
s’il cft befoin ; vne lifte ou table. 

De plus fi vous auez befoin d’vne ligne 
qui comprenne 50 toifes , vous prendrez 
auec le compas la partie de l’Echelle qui 
s’étend iufqu à la partie marquée 50. 
cette étendue de compas vous fournira la 
ligne que vous cherchez. Auec vne échel- 
le bien faite vous pouuez exprimer les li- * 
gnes par les nombres, & les nombres par 
les lignes, à peu prés, & fouuent auec gran- 
de commodité. 



MI- 
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L f i Figures c smp osée s. 

L Es figures reéti-lignes, c’eft à dire ter- 
minées ou faites par des lignes droi- 
tes , peuuent eftre diuifées en plufieurs 
triangles , &: en fuite font fupofées eftre 
compofées de triangles. En efet pour les 
confidcrer &: mefurer , on les diuife en 
plufieurs triangles prenant vn point au de- 
dans comme le centre, ou mefme dans [e 
pourtour ; & de là tiranc des lignes à la 
pointe de chacun des angles : Ainfi con- 
noiflant tous ces triangles faits de la for- 
te 5 on connoît toute la figure. 

Dans les figures rcgulieres on prend le 
centre, & delà on tire les lignes qui font 
des angles apelez les angles au centre de 
la figure , & qui font grandement conly 
. derez. 

Les angles faits par les cotez de la fi- 
gure , font a pelez les angles de la figu- 
re , & tous les cotez de la figure font le 
pourtour ou l'cnccintc. 



Bb 
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Réflexion fur ce qui a été dit^ cy-deuant. 



V Ous aucz vû le premier deuoir du 
Geometre : qui confifte à connoîcre 
les lignes & les figures Géométriques. 

Les figures Géométriques font ou réel- 
les & vrayes , à fçauoir celles qu’on con-? 
fidere ou qu’on recherche, ou fcnfiblcs&: 
fupofees , à fçauoir celles qu’on fait auec 
des lignes fcnfibles ou des cordeaux & des 
rayons de vue. 

On confidcre les figures fenfibles pour 
connoitre à leur faucur les rcelles &: les 
véritables , dcfquelles elles font les ima- 
ges &: les reprefentations. 

Les figures font ou triangulaires ou com- / 
pofées de triangles : En connoifTant les 
triangles on les connoît toutes. 

Dans le triangles on confidcre les co- 
tez , les angles , &c l’aire ou le contenu. 

Danslescôtczon confidcre la longueur 
reprefentée par les mefurcs : dans les an- 
gles l’inclination des lignes qu des cotez 
reprefentez par les degrez de l’arc com- 
pris dans l’angle. 
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Seconde partie contenant les Pratiques. 

i 

A Prcs la confidcration des lignes te des 
figures , il faut palfer à la pratique par 
quelques eflays faciles te agréables pour 
encrer en fuite àloifir dans les grandes con- 
noiifanccs te pratiques de la Geomctrie, 
pleine te démontrée dans toute fon éten- 
due. 

Pour pratiquer il faut auoirvnbon com- 
pas qui /bit allez ferme, te qui s’ouure te 
ie-ferme également te fans fauter. 

Vnc réglé bien droite auec vne petite 
feilleure. Vous en connoîtrez la bonté 
en tirant vne ligne fur du papier , te puis 
tournant la réglé par tout te l’appliquant 
fur la fufditc ligne , fi elle s’acorde tout 
va bien. . 

Vn cercle bien diuifé te gradué, acom- 
cagné de fa régie de conduite , te d’vn 
bâton haut de 4. ou y. pieds pour le fuf- 
pendre dans les ocafions * des cordeaux 
ou des piquets , ou des bâtons propres 
à ficher en terre pour bander te tenir les 
cordeaux. 
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Pratique touchant les lignes, 

L Lcs lignes font tirées fur le papier allez faci- 
lement à la faueur de la réglé, & fur le ter-, 
rain auec les piquets & les cordeaux. La dificul- 
té eft à rendre fenfiblcs les rayons vifuels, où aies 
prolonger. 

, Premierè pratique, 

\ ( 

Rendre fenfible vn rayon vifuel. z. figure. On don- 
ne le rayon E G. ou A B. on demande qu’il foie 
rendu fenfible en quelque partie. Auprès de l’œil 
A. mettez vn fuzil ou vne réglé de conduite EF. 
en forte que votre vûc paffe tout du long, ou par les 
trous de la réglé iufqu’au point donné B. ou G. & 
le rayon fera rendu fenfible , puis qu’il paffe coude 
. long d’vn corps fenfible A C. ou E F. 

Seconde pratique . 

Prolonger vn rayon de vue. On donne le rayon 
fenfible A C. ou E F. on demande qu’il foit pro- 
longé vers B. ou G. regardez tout le long du fuzil 
oudelaregle, Sccnuoyezquelqu’vn qui mette vn 
bâton ou quclqu’autre figne , en forte que vous le 
puiffiez découurir comme en B. ou G. & le rayon 
AC. ou ET. eft prolongé iufqu’à B. ou G.puifque 
les points ACB. & E F G. font en vne ligne droite.* 
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Pour tirer les lignes fur le papier & fur le 
terrain , & femblables plans. 
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Pour tirer de grandes lignes , comme font les 
rayons de vue, & les rendre fenfibUs en 
quelque partie qui puijfe ftruir. 
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La réglé de conduite ou l’Alidade cft ou fîmplc de- 
puis le centre iufqu’àvn des bouts, comme feroit 
K V, ou K T. auec les pinnules mifes en K. Sc en 
V. ou compofée de deux {impies comme T K V. 
portant fes pinnules en T. & en V. comme il le pra- 
tique d’ordinaire. 
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LA P RATINE DES TRIANGLES. 
Première pratique. 

Décrire vn triangle égal à vn autre. 

S Oit donné le triangle H G L. auquel on en de- 
mande vn autre égal en tour, 
i. Prenez auec le compas la bafe G L. & la por- 
tez fur votre plan ou papier. 2. prenez le côté 
G H. & du bout de la bafe tranfportée,décriuez vn 
arc de l'étendue dudit côté. Prenez L H. Sc de 
l’autre bout de la raefme bafe décriuez vn arc cou- 
pant le precedent. 4. Du point de la coupe def- 
dits arcs tirez des lignes fur les bouts de la bafe , 
& voilà votre triangle. * 

Seconde pratique. 

Décrire vn triangle, plus petit & femblable a vn 
antre duquel vous connotjjez les angles. 

4.6g QOit donné le triangle D E E- & l’angle E. 

t 3 de 7o.degrez , & F. de 75. 1. Tirez fur 

votre papier à commodité -la bafe RT. qui repre- 
fentera la bafe EF. 2. Faites au point R. vn angle 
égal à E. de 70. degrez, en tirant la ligne infinie 
R P. 3. Faites au point T. vn angle égal à F. de 
7$. degr. tirant T P. iufqu’au rencontre de R P. en 
P, & le triangle R PT. fera femblable à E D F. vous 
ferez lefdits angles par les pratiques fuiuanres. 
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Vonrtranfporter les triangles de plan en plan. 




i 



Tour changer les triangles du grand au petit) 
ou du petit au grand , auec la pratique 
des angles qui fera donnée. 




Autant en ferez- vous (i on donne R P T. deman- 
dant le grand EDF. fur le papier. Prenez vne 
grade bafe EF. & faites des angles égaux à R.Ôc a T. 

Prenez lefdites bafes en telle quantité que vous 
voudrez, c’eft à dire î. ou 3. ou 4. fois, &c. plus 
grandes ou plus petites. ^ .... 



/ * 



/ 



•Digitized by Google 



l 



a* LA GEOMETRIE 

osa» 

P RATI^FE DES TRIANGLES , 

Troilicme pratique. 

V écrire vn triangle femblable à vn autre duquel vous, 
connoijfez. les cotez. & non les angles. 

S Oit donné le triangle ABC. & le côté BC.< de 
9o.pas. B A. de 80. & C A. de iqo. 
i. Prenez vne échelle à commodité , 8 c pour la 
bafe B C. de 90. pas , prenez autant de petites par- 
ties , 8 c les pofez fur la bafe H L. z. Prenez en 
pour B A. 80. 8c de cét interualie décriuezvn arc du 
point H. vers G. $. Prenez en ioo.pour CA. & du 
point L . faites vn arc qui coupe le precedét au point 
G. 4 . T irez au point découpe les lignes H G. L G. 
te le triangle GH L. fera femblable à B C. 

Quatrième pratique. • 

Faire vnTriangle femblable à vn autre duquel vous 
connoijfez. deux cotez. & l’angle contenu, 

S Oit donné ABC. ayant C B. de 90. pas , C A. 

de 100. & l’angle BCA.de 50. degrez. 1. Fai- 
tes l’angle H LG. égal au donné, àfçauoir de 50, 
degrez. z. Prenez fur lechellc 90. parties pour 
CB. &lcs pofezfur LH. 3. Prenez en 100. pour 
CA . & les pofez fur LH. 4. Tirez vne ligne de 
H. à G. & Yoilà le triangle femblable à A B C. 

* Si vous trauaillez fur le terrain faites tout le con- 
traire pour les fudits triangles, en prenant autant de 
pas réels que vôtre petit triangle a de petites parties 
• de l’échelle. t 
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aire des triangles femblables fur le 
papier ou fur le terrain. 



Mcfurcz> chaque angle des tri angle s que voua 
au e z par le moyen d'vn cercle } ainfiqucles 
pratiques fuiuantcs l' ordonnent. 



Si le triangle eft reprefenrè par nombres de mefu- 
res, comme ayant vn côté de 90. vn autre de 80. 
8e le troifiéme de ! 00. vous ferez comme cy- deflus, 
auec vne échelle , ouaucc des pas ou des toifes fur 
le terrain. 
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2 6 LA GEOMETRIE 

La diuifion du cercle , dr fes vfages touchant 
les angles . 

• Pratique première. 

Diuijer vn cercle en 360. degrez.. 

S Oit donné A B CD. i. Diuifez-leen 4.. quarts 
tirant à l’équerre les diamètres A C. BD. Cha 
que quart aura 90. degrez. 1. DiuifezlequartB C. 
en trois B K. K F. F C. chaque partie aura jo.de- 
grez. 3. Diuifez chacune defdites parties en 3. Sc 
chacune aura 10. degrez. 4. Diuifez ces dernières 
cna. & chacune aura 5, degrez. $. Diuifez cesder- 
nieres en j. & tout lecatc B C. fera diuife en 90. de- 
grez. 6 . Faites en autant des autres catts, & met- 
tez les chifres d’ordre, & ie principal rayon ou dia- 
mètre fera celuy qui fe trouueraau commencement 
du premier degré. 

Seconde pratique. 

Prendre & mefurer C Angle d’éleuation dit Soleil far 
l' horizon du haut a’vne tour , onavn 
lieu [cmblahle. 

S.fig. 1. Sufpendez votre cercle du point G. le 
voilà verticalement. 2. Tournez le côté du rayon 
principal vers le Soleil. Le voilà dans le vertical du 
iSoleil. 3. AbaifTcz ou leuez la réglé de conduite 
B C D. en forte que le rayon du Soleil ( ou de vue ) 
palîc par les trous des pinnules, comme AB CD. 
4. Voyez le degré qui eR fous la règle en B. &iï 
c’efl: 40. dites que l’angle d’éleuation eft d’autant 
de degrez. 
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Le cercle diuifé en 360. de gréa, , & acompagnê 
de fa réglé de conduite. 




Pour prendre la hauteur fur l’horizon , ou U 
quantité d’vn angle fait par U ligne hori- 
zontale y & par vn rayon eleué. 




Le cercle eft fufpcndu à hauteur commode, en for- 
te que du centre C. iufqu’à la terre, il y ay 1 4. ou $. 
pieds , lors particulièrement qu’on fe fert d’vn 
rayon de vue pour prendre la hauteur d'vne tour, 
ou de chofe femblable. 




xS LA GEOMETRIE 
Troifiémc Pratique. 

Faire vn angle de tant de degrez. que voue Vou&ef. 

S Oit donne le point A. dans la ligne A B. on de- 
mande A. de j8. degrez. 

i. Au point A. décriuez vn cercle égal au vôtre , 
comme BC- a. Prenez fur vôtre cercle 58. degr. 
& les raportez de B. en C. 3. 'Tirez A C. r 
^ iuertijjemcnt . Si la ligne étoit plus petite que 
le rayon du cercle, comme EF. j. Faites à côté 
vn angle comme cy- deflus A. z. Décriuez tel arc 
qu’il vous plaira comme R O. j. Faites en vn égal 
enE. 4. Prenez l’arc R O. & le raportez de F.enL. 

Quatrième pratique. * . 

Me f arer vn angle dénué. 

S Oit donné l’angle A. & qu’on demande com- 
bien il a de degrez, 1. Décriuez au point A. vn 
cercle égal au vôtre, a. Prenez l’arc B C. raportez- 
le fur vôtre cercle pofant vn pied fur le premier de- 
gré, & fi l’autre tombe fur 58. dites que l’angle A. 
a f 8. degrez. Que fi le papier eft trop petit , faites 
comme cy-dcfliis. 

Cinquième pratique. 

Faire ou me furervn angle fur le terrain. 

lo.fig. ^JOit donné le cordeau ou le rayon vifuel 
kJA B.& qu’on demande vn angle de 50.de- 
grez. r. Pofezle centre fur A. & tournez Je rayon 
principal vers B. z. Cherchez 50. fur le cercle en 
D. 3. Tirez le cordeau ou rayon vifuel A E. parle 
point ou degré 50. D. de plus foit donné l’angle B 
A E» & qu’on demande combien il a de degrez. 



•Diqitiz 



\ 
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Tour faire & mefarer les angles fur le papier 
& far le terrain . 



V \ 

VT'. \ 

( \E \c u 

rîi 1 je — ow 


1 


b s fl 

a 4 


G .)j 


B IL ^ 



rayon, Ainji four décrire vn cercle égal au 
votre j prenez, 60, degrez . , & de cet inter - 
uale décriuez, vn cercle. 




* i. Pofez le centre au point A. & tournez le rayon 
principal vers B 1 , Voye2 par quel degré partie 
le cordeau ou la réglé A D E. & û c’eft par 50. di- 
tes que l’angle'B A E. à 50. degrez. Autant des 
autre». 
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Pratiques pour mefurer les dïïtances , 
hauteurs , dre. 

Première pratique. 

Mesurer la largeur £vne Riuiere. 

S Oit donnée la dation B. on demande com- 
bien de pas a B A. i. Prenez à diferetion vne 
fécondé dation comme C. 5 c vons aurez vn trian- 
gle fenfible ABC. z. Prenez la quantité de l’angle 
B.quifoit 60. degrez. 3. Mefurez auec vos pas la 
bafe oul’antecedent BC. qui foit de 100. pas. 4-Me- 
furez l’angle *C. qui foit 65. degrez, faites vn me- ; 

moirede tout cela. 

5. Faites vne échelle comme D E. 5 c prenez la 
bafe FG. d’autant de parties que B C. a de degrez, 
à fçauoir ioo. 6c faites fur F C.vn triangle fembla- 
blcùABC. à fçauoir H F G 6. Voyez combien : 

de parties a F H. 6c fi elle en a no. dites que B A. a 
* i2o.,pas. 

Seconde pratique. 

Mefurer la hauteur a vne Pyramide t &c. 

S Oit donnée la première dation C. on demande 
combien de pieds a CB. 1. Prenez vne fecon- 
‘dç dation A. Sufpendez votre cercle", 6c voilà 
vnirianglefenfiblc ABC. 3. Mefurez l’angk d’e- 
leuation A. qui foitde 29. degrez. 4. Mefurezla 
bafe AC. qui fdit de 100. pieds. 5. Mefurez l'an- , 

gle A CB. qui foit de 90. comme les murailles 6c ( 

les corps femblablesàplom. 6. Faites vn triangle ( 

fcmblable.à ABC. comme G EF, fut la bafe E G. 
d’autant de parties que AC. a de pieds. 7. Mefurez : 

EF. 3c fi ellca5j.partics,ditcsqueCB. ayj.pieds. 
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Tour mcfurer les langueurs ou diftances 
horizontales. - 




gne horizontale & au défions , 'particuliè- 
rement lors qu'elles font à plom comme les 
murailles , &c. 




Les diftances & les hauteurs inacceflibles par les 
deux bouts, fe mefurent par deux operations. Trou- 
uezu.fig. CB. CA. & l’angle C. & puis faites le 
triangle G H F. fcmblablc à CAB. & vous con- 
noîtrez ladiftancc inacceffibledes deux bouts B A. 
Ainû des autres 5c des hauteurs. 
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Pratique four prendre dr pour tranfporttilts 
angles faits par des râpons vijuels. 

* . f \ 

S Oit donné dans la première figure l’an- 
gle vifucl LHO. i. Rendczlcs rayons 
vifueis fenfibles par des réglés ou cordeaux 
ou lignes tirées fur vne planche ou carton, 
comme H R. H V. 2. Arreftez& détermi- 
nez les réglés ou cordeaux par vne troifié- 
meregle ou cordeauX Z. MN. 3. Trans- 
portant lefdirs cordeaux ou règles , ou la 
planche, vous tranfporterez l’angle donné, 
ouvn égal, 8c ainfi vous pourrez faire vn 
triangle égal ou femblable à celuy duquel 
vous aurez connu 2. angles 8c vncôté. 

Ainfi z. figure ayant connu les angles L. 
& M. &: le côté L M. vous ferez vn trian- 
gle femblable N R O. fur du papier à la 
faueur d’vnc échelle comme cy-deuant, 
ou vnégal fur le terrain, prenant NO. éga- 
le à L M , 8c faifant ou tranfportant les an- 
gles N. &; O. égaux à L. & M. 8 c de la for- 
te R N O. feraouégaloufemblabjeà H L 

M. 8c le fera connoitrc. 

\ * ' • 

MI- 
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Angles vifuels rendus fenfbles . 




Triangle égal fur le terrain fait auec des 
angles égaux far la pratique mife 
cy-dejfotu . 




Faites le rayon O V. fenfible par O T . 2. Ayant 
fait l’angle N. par le- rayon N P. faites marcher 
quelqu'un de N. à P. droit en comptant les pas. 
3. Arreftez-le quand il fera venu en R. ou dans le 
rayon O TV. 

v* C 



L 
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Pratique pour mtfurer les largeurs cmpe fi- 
chées , mais acccfiiblcs, 

O N demande la largeur H M. i. Prenez vn 
pofte commode L. a. Prenez & connoiflez 
l'angle de vûc HLM. 5. Prenez la longueur des 
cotez acceflibles L H. L M. L H. Toit de 100. pas. 
^M.deiio pas. 4. Faites furie terrain ou fur le pa- 
pier l’angle N. égal à L. & prenez fur N P. &NO r 
autant de pas , ou des mefures de votre échelle qu’il 
y en a dans LH. &LM. & vous aurez les, points 
R. 8c O. &ladiftanceRO.vousdonneraH M.ou 
en pas, ou par les parties de l’échelle. 



Jh i$i $t i&ffe Ah &> &&&&&&& 

Pratique pour mejurer les longueurs , lar- 
geurs , hauteurs , & profondeurs 
inaceefiibles • 



O N demande la grandeur de F G. *. figure. 

1. Prenez 2. poites commodes H.L. a. Pre- 
nez les angles L H F. L H G. & H L G. H L F. com- 
me cy - deiïus. g. Connoiffez & mefurez H L. 

4. Faites fur le terrain ou fur le papier des angles 
égaux aux ludits POM. PON. & OP M. 

O P N. & vous aurez vne figure M O P N. égale 
ou femblable à F H L G. & en fuite M N. vous 
fera connoître F G. en foy égale, ou en fa propor- 
tionnée auecles parties de l’échelle. 

\ 

> . \ 

* 1 

. • * • 1 

, • , i 

» ' 1 
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Largeurs accejïibles , mats er» i 
comme H M, 



Largeurs inaccefibles comme F G. & a pro 
portion hauteurs inaccefibles , comme 
vne tour fur vn roc efearpê . 




Ce qui eft dit des largeurs fur le plan horizontal» 
doit eftrc apliqué aux hauteurs , 5c aux profon- 
deurs fur vn plan vertical, 



V 
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